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JEU QUESTIONNAIRE

Mes enfants seront-ils
délinquants?

Ce questionnaire n'a pas de valeur scientifique. || s'agit d'un simple jeu qui
peut vous amener à réfléchir et à discuter.

1- Je paie les dette de mes enfants

Je les laisse se débrouiller seuls.
Je les aide à équilibrer leur budget, s'ils le demandent.

ee

2- Je m'eftorce de donner a mes enfants tout ce qu'ils désirent.
J'accorde à mes enfants l'essentiel et le reste selon mes moyens.
Je n'accorde pas à mes enfants tout ce qu'ils veulent.

3- Mes enfants apprendront bien ce qu'est la sexualité.
Je suis un parent ouvert; je laisse conter beaucoup d'histoires
de sexe à la maison.
J'essaie de répondre aux questions de mes enfants sur
la sexualité.

3- Je corrige violemment mes enfants s'ils ont commis une erreur.
Je leur ordonne deréparerles torts.
Je les amène à comprendre la portée de leur geste.

5- Je m'absente souvent de la maison pour boire avec des amis.
Je bois à la maison, mais alors les enfants me dérangent.
Mes enfants ne m'ont jamais reproché mon comportement
dû à la boisson.

6- Je n'arrive pas à contrôler mes enfants et j'abandonne souvent.
Je permets tout à mes enfants pourvu qu'ils m'obéissent et
me respectent.
Je développe l'autonomie de mes enfants.

7- Les loisirs de mes enfants ne m'intéressent pas.
J'ai peu de temps à consacrer aux loisirs de mes enfants.
Je participe aux loisirs de mes enfants.

8- Je ne peuxrien au fait que mes enfants se droguent.
Je n'accepterais jamais que mes enfants se droguent.
J'accepterais que mes enfants puissent un jour Ou l'autre

expérimenter la drogue.

9- Je critique souvent la police devant les enfants.
J'ai souvent recours à la police pour contrôler mes enfants.
Je respecte le rôle du policier.

10- Dans ma famille, chacun fait sa petite affaire.
Je connais très peu les activités et les projets de mes enfants.
J'échange couramment avec eux.
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11- Mes punitions varient selon mon humeur. AU

Je punis rarement mes enfants. BO
Mes punitions varient selon le manquement. co

12- Chez-nous quand on s'engueule:

Ca se passe devant les enfants. AD

Ca ne se passe pas devant les enfants. 80
Sion est devant les enfants, on leur explique. cu

eo

13- Pour conserver mon autorité, je n'admets pas mes erreurs
aux enfants. A
Je me trompe rarement devantles enfants. BG
Je discute avec mesenfants des erreurs que je peux commettre. co

eee

14- Ce n'est qu’un jeu, j'ai choisi les bonnes réponses. A (D
Je mets en doute mon honnêteté. BO
J'ai été honnête en répondant à ce questionnaire. CO

eo

Pour obtenir votre résultat:
- Donnez-vous 3 points pour chaque À 0
- 2 points pour chaque B Oo

- 0 point pour chaque C 0
- Additionnez ces trois chiffres — TOTAL — a

0410

Vous semblez bien remplir votre rôle de parent et il est probable que vos
enfants s'adaptent bien. Cependant, il demeure possible, pour une foule d'au-
tres raisons, que vos enfants aient un jour certaines difficultés avecla justice.

Sauriez-vous comprendre?
ee

11422

Vous semblez vous considérer comme un bon parent. Cependant, certai-
nes de vos attitudes et valeurs sont peut-8tre a repenser. Elles risquent de
rendre difficile l'adaptation de vos enfants.

Sauriez-vous vous remettre en question?
eo

23 à 42

Attention! Vos difficultés de communication et votre manque de souplesse
peuvent vous jouer de mauvais tours. Vos enfants ont besoin de vous. Si vous
ne vous efforcez pas d'être là avec eux de façon adéquate, qui sait ce qui
peut advenir d'eux?

Ce jeu questionnaire vous a été proposé par le Service de réadaptation so-
ciale inc., un organisme sans but lucratif, créé en 1946, afin de venir en aide
aux délinquants, aux ex-détenus ainsi qu'à leur famille. De nos jours, le Servi-

ce s'occupe de nombreuses activités communautaires de prévention de la
délinquance (Parents-Secours, etc.), de réinsertion sociale de délinquants
(bénévolat par exemple), ainsi que de l'application des mesures alternatives à
l'emprisonnement(travaux communautaires).

Ce jeu questionnaire a été pris dansla revue Justice du mois de janvier 1984,
Che ae Sr 04 er a sy Deere gy,

Semaine

nationale
dela

prévention

du crime

Le Comité Action
Jeunesse Manicouagan
inc. qui regroupe plus
de 20 intervenants (or-
ganismes) oeuvrant a
différents niveaux d’or-
dre pénal, d'ordre poli-

cier, d'ordre socio-éco-
nomique, d'ordre clini-
que et du monde de
l'éducation, et qui est
sous l'habile présiden-
ce de M. Serge Bou-
chard (directeur de la
poly des Rives), organi-
se pour la semaine pro-
chaine plusieurs activi-
tés.

Entre autres, con-
cours de bandes dessi-
nées et messages pré-
ventifs pour les élèves
du primaire et du se-
condaire des évoles de
la région immédiate.

Animation par cinq
étudiants(es) de techni-
que d'éducation spé-
cialisée du Cégep et
d'infirmières du CLSC
sur les bons et mauvais
touchers aux jeunes
des écoles primaires
des premier et deu-
xième cycles.

— Simulation d'un
procès pour les étu-
diants et étudiantes des
secondaires V.

— Présentation

d'une pièce de théâtre
«Sorties de secours».

— Et plusieurs au-
tres. Consultez les mé-
dias.

Participons en grand
nombre à ces activités-
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Thème: Violence
versus sortie de
secours

Notre thème doit ser-
vir à promouvoir des al
ternatives face aux dif-
férentes formes de vio-
lence vécues chez le
jeune.

Pendant cette semai-

ne, nous allons exploi-
ter ce thème en deux
volets soit: information,

sensibilisation (qui
s'adresse à la popula-
tion en général) et
dans un deuxième
temps, la présentation

Concours bandes
dessinées: /undi - mardi

Objectifs:
- Amener le jeune à il-
lustrer, à l'aide de ban-
des dessinées, sa vi-
sion de la violence.

Groupe:
- Le premier cycle des
14 écoles (1, 2 et 3) pri-
maires duterritoire.

Description détaillée:
Selon certains para-
metres déjà établis,
conception d'une ban-
de dessinée illustrant
la violence en trois (3)

séquences minimum.

Heure et lieu:
Dans chacune des
classes du 1er cycle,
pendant les activités

pédagogiques.

Messages préventifs:
(lundi et mardi)

Objectifs:
1)Amener le jeune à
réagir positivement fa-
ce à différentes situa-
tions de violence.
2) Permettre au jeune
de vivre une expérien-
ce de communicateur.
3) Mettre en valeur la
personne cible face
aux actes de violence.

Groupe visé:
Les étudiants de 2e cy-
cle de niveau primaire
des écoles du territoire.

Description détaillée:
A l'aide de paramètres
déjà établis, rédaction
de message et publici-

Semaine nationale
de prévention du crime

du 3 au 9 novembre 1985
d'activités (dont la
clientèle-cible est le

jeune de niveau primai-
re et de niveau secon-
daire).

1er volet: Information,
sensibilisation

Vendredi

1er novembre:
1. Conférence de
presse

- Présentation officielle
de la semaine nationa-
le de prévention
Lieu: Polyvalente des
Rives, à 10 heures

2. Carrefour
Manicouagan

té de ces derniers dans
les médias régionaux
(radio, journal, etc.).

Heure etlieu:
Durant les activités pé-
dagogiques dans les
classes du 2e cycle

des écoles primaires du
territoire.

Simulation de procès:
— À partir d'un cas
réel devant le Tribunal
de ia jeunesse, divers
intervenants simuleront
un véritable procès.
Tout au long du dérou-
lement, on expliquera
les diverses mesures
prises ainsi que des
particularités de la Loi
des jeunes contreve-
nants. (ex.. principe de

responsabilité).

Horaire:
— Poly des Baies, le
vendredi 8 novembre
à 10h30
Groupes: Secondaires
4 et 5 de la poly des
Baies
— Poly des Rives, le
vendredi 8 novembre

à 14h30
Groupe: Secondaire 5
de la poly des Rives.

Responsables:
Serge A. Bouchard
Poly des Rives

Lyne Lévesque
Poly des Baies

Raymond Coulombe
Poly des Rives
représentant du comité

Les agressions

- Présentation des ob-

jectifs visés par cette
semaine de préven-
tion

3. Journal Promo-

Services
- Cahier thématique sur
la violence

Mardi 5 novembre:
1. Radio étudiante -

Poly des Rives

- Emission sur le vanda-
lisme
2.C.FER-TV.
- Emission «Café-Show»
Vandalisme dans les

écoles

Mercredi16 novembre:

sexuelles
(lundi à vendredi)

Présentation d'un
vidéo avec animation

Objectifs:
- amener le jeune à fai-
re la différence entre
des touchés positifs
et des touchés quilui
semblent agressants;

- développer chez lui la
capacité de verbaliser
ses sentiments en re-
gard de situations
qu'il peut vivre.

Groupe visé:
Les deux cycles du pri-
maire du territoire

(3 500 étudiants).

Description détaillée:
- Location de cassettes
sur le thème.

- Animation des grou-
pes avec personnel
qualifié (équipe d'ani-
mateurs).

Lieu et heure:
Dans chacune des 74
écoles du territoire
Durant les activités pé-
dagogiques de la se-
maine (08 h 30 à 15 h).

Pièce de théâtre

«Sortie de secours»
présentée par le théâ-
tre Petit à Petit

- Cahier pédagogique
qui devra être utilisé
dans les groupes de
français dans la semai-
ne du 4 au 8 novembre
1985.

Ce cahier est prépara-

1. Carrefour
Manicouagan

-«Les mauvais traite-
ments»

2. Emission Jeunesse à

CH.LC.
- «La violence»
3. Radio étudiante -

Poly des Rives
- «La violence»

Jeudi 7 novembre:
Radio de Radio-Canada
- La loi sûr les jeunes
contrevenants

Vendredi 8 novembre:
Carrefour Manicouagan
- Loi 24 et Loi sur les
jeunes contrevenants

toire à la pièce qui sui-
vra.

Horaire:

- Poly des Baies, le
lundi 11 novembre à
10h30

Groupe: Sec. 2 et 3 de
la poly des Baies

- Poly des Rives, le lun-
di 11 novembre a

14h30

Mardi 12 novembre:
Journal Plein Jour
- Compte rendu des ac-
tivités

- Photos des gagnants
de divers concours

20e volet: Activités

Les écoles primaires de
la Commission scolaire
Manicouagan

1re, 2e et 3e.

Concours de bandes
dessinées traitant
d'une forme de violen-
ce.
de, 5e et 6e:
Messages préventifs

 

Groupes:
Sec. 3 de la poly des Ri-
ves

Sec. 2 et 3 de Rague-
neau

Sec. 2 de Pointe-aux-
Outardes et
Sec. 2 de Chute-aux-
Outardes

- Poly des Rives, le mar-

di 12 novembre à
10h 30
Groupes: Sec 2 de

sur fa violence

Les écoles secondaires
de la Commission sco-
laire Manicouagan

Sec. 1:

Messages préventifs
sur la violence

Sec. 23et 4:
Pièces de théâtre: «Sor-
tie de secours»
Sec. 4 et 5.
Simulation de procès
Ecoles primaires:
Vidéo et animation:
«Les agressions sexuel-
les»

-6 équipes d'anima-
teurs rencontreront

l'école Estuaire
Jeunes du Pavillon Ri-
chelieu

- Poly des Rives, le mar-

di 12 novembre à
14h30
Groupes:

Sec. 4 de la poly desRi-
ves
Groupe de T.A.G.

les groupes d'élèves
des 14 écoles primai-
res

Ecoles secondaires.
- Projet pilote à la Poly
des Rives
«Les agents multipi-
cateurs»

(jeunes entraidants et
rétérants)

- La présentation d'un
vidéo à la Poly des Ri-
ves sur la Loi sur les
jeunes contrevenants.
«Aujourd'hui, c'est
congé…»

Etudiants(es) de Baie-
Trinité

Des transports sont
prévus pour les jeunes
de Ragueneau, Pointe-
aux-Outardes et Chute-
aux-Outardes Nous
vous ferons connaître
l'horaire dans la semai-
ne du 4 au 8 novembre

 

leuse sociale.

riam.

demande Jovette. 

Si tu veux te sortir d'un abus sexuel ou
d'une situation de violence, n'hésite pas à
en parler, à romprele silence.

Parles-en à tes parents.

Si c'est trop difficile, va voir un profes-
seurà l'école, une infirmière, une travail-

Tu peux toujours téléphoner au C.S.C.:
589-3766; si c'est le jour, demande Lise;
si c'est le soir ou la nuit ou les fins de se-
maine, demande à parler à Claire ou My-

Tu peux téléphoner au C.L.S.C.: 296-9112,  
 

Défi à la Polyvalente des Rives
Pour l’année scolal

re 1985-1986, la Poly-
valente lance un défl
aux étudiants. Ce défi
consiste à créer dans
l'école un nouvel esprit,
un esprit positif et réus-
sir à passer l'année en-
tière dans une école
qui vous plait et dans
laquelle on peut trouver
une atmosphère de tra-
vail et de relaxation.

Pour ce faire, la Poly-
valente lance un nou-

veau projet où les étu-
diants, les professeurs
et les autres membres
du personnel travaille
ront ensemble pour re-
donner à l'école une
ambiance agréable.

Si ce défi vous inté-
resse, n'hésitez pas à
vous y impliquer et à
inciter les autres étu-
diants à le faire. Repre-
nons en main notre
école pour en faire ce
que nous désirons
qu'elle soit.

A. Volet Protection du

milieu

Chaque année, la Po-
lyvalente des Rives in-
vestit une somme im-
portante dans la répa-

ration des bris causés
par le vandalisme et la
négligence. Cette som-
me est évaluée à

1 500,00 $ par mois.

Le but de ce projet
est de vous remettre

la gestion de cette som-
me et vous permettre
d'améliorer votre envi-
ronnement de tous les
jours.

Toute somme récu-
pérée par l'absence
de vandalisme sera
réinvestie dans l'école
sous la supervision du
comité.

B. Volet Absentéisme

Comme la Polyvalen-
te des Rives accorde

une importance parti-

culière à ce volet, cha-
que mois, les étudiants
n'ayant pas été ab-

sents verront leur par-
ticipation soulignée de
façon spéciale.

C. Volet Excellence

Chaque année, un
certain nombre d'étu-
diants se distinguent
d'une façon particulière
dans différents domai-
nes dont les volets aca-
démique, sportif, cultu-
rel, social, etc

La Polyvalente re-
connaît ce volet très
important et permet

aux étudiants de se dé-
passer et d'atteindre
un niveau supérieur.

A la fin de l'année,
la Polyvalente souli-
gnera le travail de ces
étudiants lors d'une
soirée méritas.

D. Volet Personnel

En plus de souligner
le travail de ceux qui

atteignent un niveau su-
périeur, la Polyvalente
désire aussi rendre
hommage à ceux qui
font des efforts impor-
tants dans les domai-
nes suivants:
- comportement
ral dansl’école

- amélioration dans le
rendement

- participation et imph-
cation à la vie de
l'école

- ténacité

gene-

Membres du comité
Lucille Turcotte,

André Thalabot,
Clémence Guérin,

Serge Bouchard,
Jacques Saint-Pierre,
Maryse Banville, secon-
daire V

Liliane Poirier,
dalre V
2 étudiants secondai-
re lv
2 étudiants secondai-
re (tl
(à être nommés)

secon-
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Comment se sortir d’une impasse

(«L'Aimable Etranger»

de Eve Drobot, traduit
par Nésida Loyer)

Tu ne te trouveras
peut-être jamais dans
la situation décrite plus
loin, mais si cela t'arri-

ve, tu seras mieux ar-
mée après avoir lu ce
Qui suit.

Tu reviens de l'école
à pied. Tu es seule car
tu es restée tard pour
aider le professeur de
gymnastique à ranger
le matériel de ballon-
panier. La nuit n'est pas
encore tombée et tu
n'as pas beaucoup de
chemin à faire. Ta mai-
son n'est qu'à trois in-
tersections, mais la
rue est déserte et tu te
sens un peu seule.

Tu entends alors
quelqu'un marcher der-
rière toi. Il marche plus
vite que toi car, avant
que tu ne t'en rendes
comptes, il t'a rattra-

pée. Mais il ne te dé-
passe pas, il commen-
ce à marcher avec toi.
Il te dit «bonjour» et tu
réponds «bonjour» en

souriant. |! a l'air gentil;
il te semble que tu l'as
déjà vu dans la rue et
tu ne t'en fais pas plus
que ça.

Il se met à te poser

toutes sortes de ques-
tions. Tu ne réponds
pas parce que tu n'es
pas rassurée; c'est tou-
jours un «étrangers,
quelqu'un que tu n'as
pas encore vu avec ta
maman et ton papa. Tu
es contente d'avoir de
la compagnie et, toute-
fois, tu commences à
te sentir mal à l'aise.
Tu continues à marcher
car tu te rappelies que
ta maman te disait que
c'est ce qu'il faut faire.

Tu regardes autour de
toi pour voir s'il y a un

Magasin ouvert où tu
pourrais courir cher-
cher de l'aide. Il n'y en

a pas. L'homme te dit
alors: «Aimerais-tu un

«banana split»? Puis, tu
remarques qu'il a posé
sa main sur la fermetu-
re-éclair de son panta-
lon.

Tu sens que quel-
que chose ne va pas et
il le voit à ton visage.
Il ne sourit plus, il dit
d'une voix sourde: «Tu
ferais mieux de faire
ce que je te dis. Et si
tu en parles à quel-
qu'un, tu vas voir ce qui
va t'arriver.»

Qu'est-ce que tu dois
faire? Tout d'abord, ne

pas t'affoler. Regarde
bien son visage et la
façon dont il est habil-
lé. Essaie de t'en rap-
peler pour le décrire
plus tard.

Dis-toi bien que ce
n'est pas parce qu'il

est un adulte que tu
dois forcément faire ce
qu'il dit. Tes profes-
seurs et tes parents, de
même que d'autres

adultes, peuvent te de-
mander d'aller dans
certains endroits ou de
faire certaines choses.
Mais tu peux refuser,
même avec eux, s'il te

semble que ce qu’ils te
demandent n'est pas
correct.

Tu marches tou-
jours, en essayant de
t'éloigner de lui. S'il te
touche, crie au se-
cours. Si tu le fais, il
aura peur et s'enfuiera.
Une fois seule, ne te
mets pas à courir jus-
que cheztoi. Si tu con-
nais quelqu'un qui ha-
bite sur ton chemin,
ou si tu vois une affi-

che «Parents-Secours»,
sonne à la porte et dis
à celui qui vient t'ouvrir
que tu as besoin d'aide.
Ne perds pas de temps
a expliquer en détail ce
qui t'est arrivé, appelle
tes parents et dis-leur
de venir te chercher là

où tu es.

Si tu ne connais per-
sonne dans ta rue,
avant qu'une histoire
de ce genre ne t'arrive
à toi ou à quelqu'un que
tu connais, demande à
tes parents et à tes pro-
fesseurs de mettre sur
pied le programme
Parents-Secours dans
le voisinage. Les Pa-
rents-Secours sont des
gens qui acceptent de
mettre une affiche à la

fenêtre pour faire sa-
voir à tous les enfants
des environs qu'ils peu-
vent venir chercher du
secours s'ils en ont be-
soin.

Quand ton père ou ta
mère vient te chercher,
raconte-lui en détail
tout ce qui t'est arrivé.
Tu ne dois surtout pas

avoir peur qu'il se fa-
che; tu n'as rien fait de
mal, c'est lui (l'étran-
ger) qui n'a pas agi cor-
rectement. Mainte-
nant, il ne peut plus rien
te faire. Dis à tes pa-
rents comment il était
habillé, à quoi il res-
semblait et ce qu'il a
essayé de faire. S'il
t'a touchée ou s'il ta
fait mal d'une façon
quelconque, raconte-
leur cela aussi. lls ap-

pelleront sûrement la
police aussitôt et tu
dois être prête à tout
raconter au policier

quand il arrivera. Plus
il y aura de gens qui au-
ront entendu parler de
l'étranger, plus it y au-
ra de chances qu'il
soit mis hors d'état de
nuire. I! faut donc que
tu donnes tous les ren-
seignements que tu
peux.

S'il a touché un en-
droit de ton corps, de-
mande à tes parents de
taire venir un docteur.
Demande à ta mère de
rester avec toi lors de
l'examen et sois très
franche en racontant

ton histoire. Même si
tu as mal nulle part,
un docteur peut te ras-
surer et répondre à
des questions qui te
préoccupent.
Au fur et à mesure

que les jours passent,
ne pense pas trop à ce
qui t'est arrivé et n’es-
saie pas de compren-
dre toute seule. Parle
à ta mère ou à ton père
tant que cette histoire
te préoccupe. Si tu te
rends compte que tu
as peur pour rien ou
que tu fais de mauvais
rêves, parles-en; c'est
le seul moyen de te dé-
faire de ta peur.

Souviens-toi que tu
n'as rien. fait de mal.
C'est bien dommage
qu'il y ait sur terre des
gens malheureux qui
cherchent à faire du
mal aux autres, mais
c'est leur problème et
pas le tien. Ce ne sont
pas tous les étrangers
qui te veulent du mal.
N'aie pas peur de mar-
cher dans la rue en
souriant. Mais ton
corps n'appartient
qu'à toi; c'est à toi de
décider qui le touchera
et quand. Si quelqu'un,
même quelqu’un que tu
connais depuis long-
temps, comme un ami
de tes parents, une gar-
dienne, même quel-
qu'un de ta parenté,
te demande de faire
avec ton corps ou le
leur quelque chose qui
ne te semble pas bien,
ne le fais pas. C'est toi
seule qui est responsa-
ble de ton corps.

Note de la traductrice:
«Bien qu'écrit à l’inten-
tion d'une petite fille,
ce texte s'applique
aussi bien à un jeune
garçon».

Le Comité
Parents-Secours
par Francine Bérubé

La violence
La violence est une

réalité dont nous ap-
prenons très tôt l'exis-
tence à tel point qu'elle
fait partie de nos con-
sidérations générales
sur la vie. La violence
est à la fois physique
et morale. D'une façon
comme d'une autre, el-
le laisse ses traces, vi-
sibles ou invisibles.

Avez-vous remarqué
jusqu'à quel point, de
plus en plus, la violen-
ce s'est intégrée au
marché du disque, du
cinéma? Nous som-
mes devenus, sans
nous en rendre comp-
te, des consommateurs
de violence. Songez
seulement à ces spec-
tacles, fort onéreux,
qui rapportent des mil-
lions, ou, sous le cou-
vert d'une détente mu-
sicale, nous assistons
à un show de violence.

Certains groupes de
musiciens sont dans
une telle impasse mu-
sicale, qu'ils camou-
flent leur incapacité à
crier par une mise en
scène macabre ou se
marient grotesquement
le sang et l'horreur, la
haine et la destruction.
Scènes qui ne sont pas
sans rappeler certai-
nes époques où des
milliers de gens s’en-
tassaient dans d'im-
menses colisées pour
assister au spectacle
atroce de la peur et de
la mort donné par des
esclaves offerts en pâ-
ture aux lions.

De plus, aujourd'hui,
n'est pas jugé rentable
un film qui ne présente
pas de scènes de vio-
lence: s'il n’y a pas de
meurtres, de viols,

d'accidents et de
morts, son succès fi-

 

nancier sera douteux.
Le septième art est
souvent mis aux lois
du marché. La violence
est devenue, pour le
cinéaste avaricieux et
les producteurs sans
scrupules, un élément
de rentabilité, un cri-
tère de qualité en mê-
me temps que quelque
chose de facile à ex-
ploiter.

La violence est une
manifestation sociale
de l'agressivité

La violence est «une»
des nombreuses mani-
festations de l'agressi-
vité.

La violence est «son
explosion à l'intérieur»
par des actes qui peu-
vent être dirigés contre
soi-même ou d'autres
personnes.

L'agressivité s'éduque
Nous croyons en une

meilleure éducation de
notre agressivité. L'é-
ducation de l'agressivi-
té humaine doit se faire
dès la première heure
de la vie et se poursui-
vre pendant plusieurs
années. Les experts
ont d'ailleurs constaté
que dans les sociétés
non-violentes, les en-
fants avaient reçu
beaucoup d'affection.
L'amourserait-il un an-
tidote à la violence?
Fort probablement.
Mais l'amour aussi
s'éduque, s'apprend, à
travers les gestes quo-
tidiens que nous po-
sons à l'égard des au-
tres.

Il ne s'agit pas de fai-
re disparaître l'agressi-
vité humaine mais plu-
tôt de savoir la canali-
ser, la contrôler, la «ré-
orienter» et la mettre
non pas au service de

la mort, mais au servi-
ce de sa fin naturelle:
la vie.

Des petits trucs faciles

Voici différentes façons
d'acquérir l'épanouis-
sement et le contrôle
de notre agressivité:
1.La pratique des
sports et autres activi-
tés physiques, de mê-
me quecelle des activi-
tés créatrices est un
excellent exutoire de
l'agressivité.
2. Eviter de se laisser
prendre au piège des
situations stimulantes
de l'agressivité telles
que, par exemple, le
racisme, le sexisme,
l'appartenance à des
groupes fermés, etc.
3. Respecter la «diffé-
rence» en cherchant à
acquérir une meilleure
connaissance des au-
tres.
4. Réfléchir sur les
«modèles culturels»
que nous proposentles
diverses industries cul-
turelles, comme celles
du disque, du cinéma,
de la publicité, etc. et
se demander si ce que
ces modèles représen-
tent correspond pour
nous à une meilleure
façon de s'épanouir.
5. Mobiliser notre éner-
gie agressive de façon
à pouvoir la mettre au
service d'actions de
type communautaire.
6. Parfaire notre «édu-
cation», l'enrichir à
l’aide de toutes les con-
naissances que nous
avons acquises et que
nous pouvons encore
acquérir de l'être hu-
main.

Extrait: Dans la vraie
vie, c'est pas pareil
Ministère de la Justice
Gouvernement du
Québec

La violence à l’école primaire
La violence est deve-

nue une préoccupation
sociale importante. Les
institutions sociales,
dont l'école, commen-
cent à se préoccuper
de ce phénomène en-
core bien mal connu.
Peu d'études et de re-
cherches sont disponi-
bles pour nous permet-
tre de le cerner. À cet
égard, le Conseil supé-
rieur de l'éducation a
participé à une enquê-
te auprès des jeunes du
primaire.

Les données que le
Conseil a recueillies,
notamment en milieu
scolaire, ne peuvent
pas être généralisées
pour l’ensemble du
Québec mais elles don-
nent des indications qui
invitent notre milieu à
prendre conscience de
la situation qui est la
nôtre. Nous voudrions
porter à votre attention
un court extrait des ob-
servations du Conseil.
«Les réponses au ques-
tionnaire révélent que
là où la violence est la
plus fréquente, c'est
dans les ranports entre

les enfants eux-mé-
mes. L'enfant subit gé-
néralementde la violen-
ce de la part d'un
élève de l’école ou
d'un voisin (générale-
ment d'un autre en-
fant). On note égale-
ment un trés haut pour-
centage de la violence
subie qui proviendrait
des rapports entre
fréres et soeurs. Quant
a la violence infligée,
c'est envers un ami et
ensuite envers un frère
ou une soeur qu'elle
est commise.»

Bien que dans l'en-
semble, sauf de rares
exceptions, les correc-
tions corporelles ne
font plus partie de nos
jours de l'arsenal des
moyens pédagogiques;
cela ne signifie pas
pour autant une absen-
ce de manifestations
de violence à l'école.
Celles-ci se retrouvent
surtout, comme nous
l'avons cité précédem-
ment, dans les rapports
entre les élèves.

À cet égard, pour ré-
pondre à un besoin du

milieu scolaire, le

C.L.S.C. de l'Aquilon
et son service jeunesse
ont mis sur pied un pro-
gramme de prévention
sur le theme de la vio-
lence entre pairs a
l'école, Ce programme
sera appliqué cette an-
née dans la plupart
des écoles primaires
de la Commission sco-
laire Manicouagan.
Beaucoup reste en-

core à faire pour con-
trer ce phénomène.
Cela entraîne des res-
ponsabilités particu-
lières pour l'école,

comme celle de créer
un environnement sco-
laire cohérent avec
l'objectif éducatif d'as-
surer le développement
global du jeune. C'est
une invitation aux
agents d'éducation à
faire une réflexion en
profondeur sur l'en-
semble de la vie scolai-
re pour créer un climai
plus positif dans les
rapports humains.

Jean-Luc Gosselin,
travailleur social
C.L.S.C. de l'Aquilon
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LA CHAMBRE DE COMMERCE
VOUS INFORME

par Luce Manceau,
relationniste (1985-1986)

Le Gala de la PME,
une belle réussite!

Le Gala de la PME fut
un réel succès cette an-
née grâce à monsieur
Marc Lefebvre qui a si
bien su coordonnercet-
te activité. Un gros bra-
vol

La soirée s'est dérou-
lée dans une atmos-
phère amicale invitant
à la fête. La présenta-
tion des finalistes de
chaque catégorie était
accompagnée d'un vi-
déo sur chacune de ces
entreprises, formule
quej'ai trouvéetrès in-
téressante. Le discours
de monsieur Bissonnet-
te avait un ton très cha-
leureux.

Encore une fois bravo
aux gagnants: Octave
Roy et fils, Confection
ICN, Rocmer Inc. et, fi-
nalement, le Motel Le
Comte. Merci a toutes
les entreprises partici-
pantes qui ont fait de
cet événement un suc-
cès.

La 5e édition du
Salon de la PME

La 5e édition du Salon
de la PME avait lieu à
Montréal, à la Place Bo-
naventure en fin de se-

maine dernière.

Plein feu sur les entre-
preneurs, sous forme

de débat, forum et ate-
llers- conférences et
plus d'un thème fut
abordé: Les participa-
tions des employés aux
financements; la PME
et l’exportation; les jeu-

nes diplômés dansl'en-
treprise; être patron et
gérer son personnel;
lancer son commerce;

développer des attitu-
des gagnantes en affai-
res et j'en passe.

Le dimanche, toute

une journée se dérou-
lait en atelier- conféren-

ce, en collaboration
avec des femmes pro-
priétaires dirigeantes
d'entreprises.

Avez-vous
nouvelles?

Si vous avez un mes-

sage à passer; si vous
venez de démarrer une
nouvelle entreprise; s'il
y a des changements
chez vous ou si vous
avez des commentaires
à transmettre, commu-
niquez avec moi au nu-
méro 296-9111.

eo

Nouveaux membres

Nous souhaitons la
bienvenue comme
membres de la Cham-

bre de Commerce, les

+—+-+-e-0-0-+—-4-0-+-e-0-0-0-+-e-0-—-e-0-0-0-0-0-0-0-e-0-e-0-0-0-0-0-0-0-0-0-0-0-0-0-0-0-0-0 0-00

promo-services
commerces et les per-
sonnessuivants:
Ferrate (1979) inc.; Offi-
ce de la langue françai-
se; Renov Auto-Nord
inc.; Entreprise Boily &
Fils inc.; Station de ser-
vice Yvon Bourgoin; Sa-
lon Richard Haute Coif-
fure enr.; Boutiques Do-
ra inc.; Vandry inc.; In-
dustries GMC inc:
U.A.P.; Banque Fédéra-
le de développement:
Tessier ltée; Boutique
Le Pentagone; Les Ebé-
nisteries G. Tremblay;
Librairie Beaufort
(1971) inc.; Caisse po-
pulaire Desjardins de
Baie-Comeau; Bar Le
Pub inc.. Equipement
de bureau du Nord;
Monsieur Raynald Des-
jardins; Société cana-
dienne de métaux Rey-
nolds Itée; Centre régio-
nal Manicouagan; Mi-
nistère de l'Industrie et
du Commerce; Le Per-
manent; Guy Asselin;
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Soirée personnalisée
pour vous

concernant les dépôts

Exceptionnellementle lundi 4 et le mardi 5 novembre
Ouverture de 18hà 21h

PERSONNES-RESSOURCES:
Lucien Bergeron, directeur

Gilbert Paradis
Sylvain Nadeau
Luc Gravel

Liliane Dumont

Ns BANQUE NATIONALE DUCANADA
1, Place Lasalle, Baie-Comeau

 

  

296-3307  
 

 

Ne courez pas le risque
d'être insuffisammentas-
suré. Informez-vous chez
Wawanesa surles différents
programmes d'assurance-
automobile qui vous sontof-
ferts. Profitez de tarifs avan-
tageux et de modalités de
paiement souples et pra-
tiques qui vous permettent
de prendre jusqu'à 6 mois
pour payer la prime d'une

 

AVEC
L'ASSURANCE-AUTO

WAWANESA
J'AI L'ESPRIT
TRANQUILLE

police de 12 mois, avecfrais
minimes de service.
Chez Wawanesa, vousre-

cevez un service hors pair.
qu'il s'agisse de souscrire
une pofice d'assurance ou
d'obtenir le réglementrapide
d'une réclamation. Télépho-
nez ou rendez-vous au bu-
reau Wawanesa proche de
chez vous.

Onvousy attend.

Wowonesa
Avec nous, vous avez l'esprit tranquille.

BAIE-COMEAU: 183, boul. Lasalle
G4Z 1S7 Tél.: 296-5517

Ouvert du lundi au mercredi de 9h. à 17h.
Le jeudi et le vendredi de 9h. à 21h.

BAIE-CONTEAU + CHICOUTIME + DRUMMONDVILLE « GRANSY « HULL + JOLIETTE » MONTRÉAL » QUÉBEC + AIMOUSIU » ROUYN RURANDA « SEPT ILES « SMEMOAOOKE + STE FOY + ST JEAN o ST (FROME + TROIS RIVIFRES « VELLEYTIEL D + VICTURNLLE
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Tecsult inc.; Cie pétro-
lière Esso; Québec Té-
léphone; Monsieur Do-
nald Goguen; Provi-Soir
J.C. Lavoie enr.; Fleu-
riste Au Tournesol ltée;
Evasion Sport inc.; Ca-
nadien National (SO-
POR); Naturam; Mada-
me Maggie Emond; Gil-
les Importations; Mon-
sieur Réal Charette;
Mario Dumont & Asso-
ciés; Communigraphe
Côte-Nord; Tracto; La-
voie, Langlois & Four-
nier, av.

eo

Congrès provincial

Nos valeureux délé-
gués seront en fin de
semaine prochaine (3
et 4 novembre), au Con-
grès provincial des
Chambres de Commer-
ce du Québec. Bon con-
grès à Lorraine Fortin,
Jacques Fortier, Michel
Haddad, Donald Trem-
blay et M. Yves Garon
de la Chambre de Com-
mercerégionale.

eo

Kiosques Expo 86

Cette année, les kios-
ques sont limités à
deux par exposant;
donc il sera temps de
faire vos réservations
le plus tôt possible, car
déjà ça s'envole com-
medes pains chauds.

Réservation à 296-

2010.

 

Le mot du Curateur public
du Québec (4)

A
Conséquences immédiates de
l’incapacité (I)

Nous avons vu précedemmentde quelle façon
une personne peut être placée sous la protec-
tion du Curateur public. Nous allons voir
aujourd'hui quelles en sont les consequences
en particulier en ce qui concerne la protection
des biens de l'incapable

Pourêtre en mesure de protegeret d'adminis-
trer convenablement les biens de l'incapable.
le Curateur public procède tout d'abord. ou fait
procéder, à l'inventaire des biens. Cet inven-
taire est toujours fait devant témoin. |! s'ensuit
de l'ouverture d'un compte individuel permet-
tant à tout moment de suivre l'affectation des
biens et de connaître la situation financière de
l'incapable.

Les comptes bancaires et l'argentliquide sont
placés dans un compte personnel! au nom de
l'administré et produisent des intérêts qui sont
eux-mêmesreversés à ce compte. Les conte-
nus des coffrets de sûreté pouvant appartenir
à l'incapable sont transférés dans une voûte.
Les placements et obligations sont maintenus
et les intérêts produits transférés régulière-
ment au compte personnel de I'administré.

Il faut bien comprendre que le Curateur public
ne «saisit» en aucun cas les biens. Ces der-
niers demeurent la propriété de l'incapable
placé sous sa protection. Le Curateur public
gère «en bon père de famille» le patrimoine de
son protégé durant sa période d'incapacité.
Nousverrons dans le chapitre suivant ce qu'il
advient des immeubles et des véhicules.

Le Curateur public encourage toutes deman-
des de renseignements complémentaires par
courrier adressé au «Mot du Curateur public»,
Le Curateur public du Québec, C.P. 51, Mont-
réal (Québec) H4Z 1J6.
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CHAMBRE DE COMMERCE
ET D'INDUSTRIE

DE BAIE-COMEAU INC.
PROCHAIN SOUPER MENSUEL - HOTEL LE MANOIR

le lundi 11 novembre 1985, à 18 h 30
Conférenciers invités: PEMP Inc.

«L’impôt, la récupération fiscale et la gestion de

© L'impact des derniers budgets, fédéral et provincial;

e Les programmes de placements (avec une récupération ou du

© Le financementet la gestion des programmesd'abris fiscaux; $

* Le programme de préparation a Ia retraite et/ou a Ia retraite anticipée

Le tout présenté, sous forme d’un séminaire
d'information audio-visuel

Vous anticipez être des nôtres! Confirmez

i votre présence sans faute au 296-2010 ;

“ Coûts:carton (détenteurs de série)
# 20 $ - membres de la Chambre

25 $ - non-membres

Uneinitiative de votre Chambre locale,
3 pour vous étre utile!

TONDIVEA TRSEY EE
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MM. Robert Demers et
Guy Charron
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Eglise

 

Polyvalente des Rives - Service de pastorale

Les Quarante Heures à la cathédrale:

Une expérience
de concertation

Les 16 et 17 octobre
derniers, il y a eu les
Quarante heures à la
paroisse St-jean-Eudes
de Baie-Comeau.

A l'occasion de ce
temps de prières pour
le monde, la commu-
nauté chrétienne de
l'endroit a vu les élèves
de la polyvalente des
Rives se joindre à elle.
Au cours des deux jour-
nées, quelque 10 grou-
pes (environ 250
élèves) accompagnés
de leurs professeurs
d'enseignement reli-
gieux catholique et de
l'animateur de pasto-
rale se sont présentés
à la cathédrale à diffé-
rentes heures. Ces fil-
les et ces garçons
étaient libres de partici-
per à cette activité.

Devant le St-Sacre-
ment exposé, il leur a

été expliqué ce que
sont les Quarante heu-
res. lls ont aussi été in-
vités à chanter, à écou-
ter 6t accueillir la Paro-
le de Dieu, à prier en
silence, dans un coeur
à coeur avec Jésus-
Hostie. Quarante minu-

tes se sont ainsi écou-
lées. Ensuite, ils étaient
conduits dans unesalle
adjacente à la nef,
pour échanger tout en
buvant un verre dejus.

Cette participation
des jeunes aux Quaran-
te heures se situait
dans le prolongement
de la messe du 13 octo-
bre qu'ils avaient pré-
parée et à laquelle ils
avaient participée (en
moins grand nombre
cependant) pour souli-
gner l'Année internatio-
nale de la jeunesse.

Il est bon de consta-

Session Alpec Avent 85

Soirée de formation
et ressourcement

Date: le VENDREDI 15 novembre 1985.

Endrolt: Eglise Ste-Amélie, 37, rue Marquette,
Baie-Comeau (entrée porte principale
de l'église).

Apportez: votre livre Alpec.

Programme:
19h 45 a 20 h 00: Inscriptions et chant

rassemblement.
20 h 00 à 20 h 45: Thématique générale - visuel,

chants
20 h 45 à 21 h 00: Caté, collation
21 h 00 à 22 h 00: Ateliers.

La thématique générale sera expliquée par Richard
Staniforth.

Le visuel sera fait par Tonie Denis et animé par
Ernest Dumaresq.

Atellers 1. Lecteurs:
Si vous êtes lecteur ou désirezl'être, parti-

cipez à cet atelier. Objectif de l'atelier: com-
prendre le texte à lire et technique pour amélio-

ration de la lecture.

Atelier 2. Chant:
Cet atelier s'adresse aux directeurs de

chorales, aux membres, aux accompagnateurs.
Apprentissage de l'hymne de l'Avent à voix
mixtes.

Atelier 3. Approche pédagogique:
Objectif: Aider les professeurs, anima-

teurs de pastorale, à traduire en termes péda-
gogiques ce qui concerne la pastorale de
l'Avent.

Cette invitation s'adresse à tous ceux et celles
qui sont impliqués de près et de loin dansla li-
turgie.

FICHE D'INSCRIPTION

Détacher, remplir et remettre à l'entrée

Nom:
 

Adresse:
 

Code postal:
 

Téléphone: bureau:

Paroisse:

Coût d'inscription: 2,00 $

Information: Murielle Lévesque, 589-2121

 

ter que nous avons là
un exemple concret
d'un projet pastoral
réalisé grâce à une col-
laboration étroite entre
des éducateurs de la
foi qui oeuvrent, pour
les uns à l'école, pour
les autres en paroisse
et/ou à la maison, dans
la famille. La concerta-
tion famille-écoie-com-
munauté chrétienne
prend donc forme par
la mise sur pied et la
réalisation de projets
comme celui des Qua-
rante heures à la pa-
roisse cathédrale. No-
tre vie en Eglise, la
croissance de notre foi
commune, celle des
jeunes et des aînés ne
peuvent qu'en profiter.

En terminant, sans
les nommer, je tiens à
remercier cordialement
toutes ces personnes
qui donnent vie aux
mots co-responsabilité,
cohérence, concerta-
tion dansl'éducation de
la foi chrétienne. Je
vous suis reconnais-
sant aussi pour votre
disponibilité, votre sens
de l'organisation, votre
dévouement, votre foi,
votre appui et vos
prières. En travaillant
avec vous j'ai vu et je
vois des chrétiens(nes)
qui vivent la docilité à
l'action de l'Esprit-
Saint. Avec vous je le
remercie. N'’est-il pas
l'agent principal de
l'évangélisation?

Pierre Cournoyer
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Une feuille d'automne,

Elle est brune,

un souffle la surprend
et elle frissonne
plus quetantôt

elle s'écrasera
trop alourdie

Viens la cueillir
prends-la et presse-la
contre ton coeur
elle te chantera 

Les vertus
de l’attente

séchée,vieillie par les saisons
frémit sousl'haleine du vent glacial

déshabillée de son costumevert

Si demain n'est pas jour neuf

parla lassitude de l'hiver

les murmures chaudset tendres
des oiseaux qui l'ont habitée

“ gnez…»

  _ Jean

Invitation TE

spéciale
au Cégep ,

de Hauterive Journee
L'Association des

parents du Cégep de
Hauterive en collabora-
tion avec le service de
la pastorale du Cégep
(responsable: Clément
Lavoie) invite les pa-
rents et les étudiants
et étudiantes à venir
célébrer ensemble
l'eucharistie. Cette ac-
tivité aura lieu le di-
manche 3 novembre
à 10 h 30, à la cafétéria
du Cégep. Parla suite,
on vous servira un déli-
cieux petit goûter pour
permettre un échange
plus fructueux et com-

plet entre parents et
étudiants(es) sur divers
sujets qui vous intéres-
sent.

sur
St-Luc

A  St-Nom-de-Marie,
le samedi 26 octobre
1985 de 9 h 30 à 16 h,
il y aura Journée sur
St-Luc.

Commel'année litur-
gique qui commence
avec l'Avent 85, l'Egli-
se lira surtout des tex-
tes de l'évangile de
Luc, il nous apparaît

bon de nous y préparer
en nous familiarisant
avec cetexte.

Invitation à tous et
toutes.

 

Les jeunes, espoir
de Pévangélisation

Message de Jean-Paul
ll à l'occasion du di-
manche missionnaire

du 20 octobre.

Deux mille ans sont
passés depuis les pa-
roles «Allez, ensei-

prononcées
par le Christ: eh bien,
cet impératif semble
avoir connu en plu-
sieurs endroits un mo-
ment d'arrêt, alors que
dans d'autres il semble
avancer avec beau-
coup de lenteur.

Je vous appelle
donc, jeunes du monde
entier, et je vous envoie
comme le Christ a en-

voyé les Apôtres, avec
la force qui vient de la
parole du Christ lui-
même: l'avenir de
l'Eglise dépend de
vous, |'évangélisation
de la terre au cours
des prochaines décen-
nies dépend de vous!

Vous êtes l'Eglise!
“Rendez l'Eglise jeune,
maintenez-la jeune, par
votre présence enthou-
siaste, en lui impri-
mant en toutlieu vitalité
et vigueur prophétique.

Le Christ a besoin de

vous pour proclamer la
vérité, pour apporter
l'annonce du salut sur
les chemins du mon-
de: il a besoin de votre

coeur généreux et dis-
ponible pour manifes-
ter à tous les hommes

son amourinfini et mi-
séricordieux. Soyez
des animateurs, sensi-
bilisez les jeunes de
votre âge, vos commu-
nautés, allumez partout
la flamme de la foi:

c'est seulement ainsi

que pourra être vaincu

le démon de la drogue;
c’est seulement ainsi
que pourront être mis
en déroute, de manière
définitive, les fléaux de
la violence, de la sécu-
larisation, de l'hédonis-

me qui troublent et dé-
tournent tant d'éner-
gies précieuses des
jeunes!

C'est seulement ain-
si que pourra s'ouvrir

à un dialogue cons-
tructif et fédonc, l'es-
prit de tant de nos
frères qui appartien-
nent à des religions dif-
férentes. Et dans cette
entreprise exaltante,

comme l'ont fait les
Apôtres dès le jour de
la Pentecôte, laissez-
vous toujours guider
avec docilité par l'Es-
prit, «agent principal de
l’évangélisation». (Paul
VI, Evangelii Nuntiandi,
75), lui qui soutient,
qui illumine, qui récon-
forte et qui perfection-
ne toutes choses.

Religion|
Mgr Ebacher
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Chemin d’avenir
Comme évêque du diocèse, je suis de

plus en pius obligé de réorganiser les servi-
ces pastoraux. Les prêtres diminuent en
nombre et vieillissement. Les besoins pas-
toraux sont de plus en plus lourds et variés.

Mais ces changements, même faits
avec le plus de délicatesse possible, provo-
quent souvent des peines, des souffrances,
des peurs.

On a souvent de la difficulté à voir les
choses autrement qu'elles ne l'étaient dans
le passé.

Pourtant, il faut bien aller vers une nou-
velle répartition du service des prêtres. |l
faut aussi aller vers un engagement de plus
en plus diversifié, varié, responsable et adul-
te deslaïcs.

Personnellement, je m'en réjouis, car je
suis persuadé que c'est là le chemin de
l'avenir. Surtout, je suis persuadé que de
plus en plus de laïcs sentent cet appel, se
sentent prêts à s'y engager, trouvent une
grande joie à rendre ainsi des nouveaux ser-
vices dans leurs paroisses.

Il ne faut pas d'une façon aveugle dé-
fendre les institutions et organisations du
passé. Elles ont rendu de bons services. El-
les étaient adaptées à leur temps. -

Mais notre responsabilité actuells est
de voir quelles sont les organisations et les
services qui sont adaptés à notre temps.

Et surtout, à travers ces adaptations, ce
qui me préoccupe toujours et me brûle le
coeur, c'est de présenter à tous l'Evangile,
qui est toujours aussi neuf, si adapté, si
plein de vie et d'espérance.
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Les groupes
populaires
demandent

Suite aux coupures de
subvention du minis-
tère de l'Education
dans son programme
d'aide aux organismes
volontaires d'éducation
populaire, la Maison
des femmes de la Côte-
Nord, le Groupe des lo-
cataires et la Garderie
de Hauterive ont parti-
cipé à une rencontre à
la mi-octobre avec
monsieur Guy Mercier
(responsable de ce pro-
gramme au ministère
de l'Education). Le but
de cette visite était d'a-
voir accès au proces-
sus de revision. Seule
la Maison des femmes
a obtenu gain de cause,
étant coupée de près
de 50% de sa demande
initiale.
Différentes fédéra-

tions dont: la Ligue des
droits et liberté; le Re-
groupement des loca-
taires du Québec, etc.
ont aussi présenté des
demandes de revision
dans le même sens:

Achats
Nous exigeons que les

groupes coupés se
voient accorder la mê-
me aide financière que
l'an dernier. Ce qui re-
présente une demande
de 800 000,00 $ envi-
ron.
Selon le ministre Gen-

dron, il n'est pas ques-
tion que les groupes
soient rétablis dans leur
montant; les subven-
tions OVEP n'étant pas
statuaires. || propose
que tous les groupes
ayant subi des coupu-
res de 50% et plus
soient revisés automa-
tiquement par un comi-
té de revision, comité
qui serait formé de3 re-
présentant-e-s du mi-
nistère et de 3 person-
nes du Mepact (Mouve-
ment d'éducation popu-
laire et d'action com-
munautaire du Qué-
bec).

Il serait nécessaire
pour les groupes popu-
laires que le ministère
accepte le principe

d'un droit d'appel dans
le cadre du programme
OVEP.

Encore là, monsieur
Gendron est en désac-
cord, il ne saurait être

question d'un droit
d'appel puisque ça
existe seulement dans
le cadre d’une loi. Or, le
programme Ovep n’est
pas une loi. La pertinen-

ce d'un processus de
revision pourra éven-
tuellement être discu-
tée durantl'année.
Nous exigeons la re-

fonte complète du pro-
gramme OVEP, refonte
qui devrait nécessaire-
ment être négociée
avec les structures de
représentation que se
sont données les grou-
pes populaires.
Le ministre a reconnu

que le programme pose
actuellement une multi-
tude de problèmes.
C'est pourquoi, il ac-
cède à notre demande
d'une refonte négo-
clée. || reconnaît alors
l'expertise du Mepact à
ce sujet. La refonte de-
vrait être terminée pour
être effective dès la
sortie du programme
86-87.

Dans le mail du
Centre commercial Laflèche

Merisier colonial
du Québec enr.

vous offre des MEUBLES
provenant directement

du manufacturier, à des PRIX

sur:

Rd lL ABo NJ
| mobiliers de chambre à coucher

aussi bas que ceux
du manufacturier

ensembles de Cuisine,

vaisseliers en chêne ou en merisier

ensembles de salon:

fauteuil, divan et module

matelas National

9’ et 54’
e

Sur présentation
de cette annonce

+ 20
%

de rabais

4
Xx

sur le prix déja en cours
Plan mise de côté accepté

jusqu’au 20 décembre seulement. 

®Promo-services eo

 

 

Vendredi, samedi et dimanche,

ler, 2 et 3 novembre

La Galerie d'art
Yvon Desgagnés

vous invite à une

RSANNNCE  
de tableaux

de peintres renommes
à l’Hôtel le Manoir

situé au 8, rue Cabot, Baie-Comeau

HEURES D'OUVERTURE:
Vendredi: 19 h à 22 h
Samedi et dimanche: 10 h 30 à 22 h

Bienvenueà tous!   
 
 

 

LE SEUL MAGAZINE
DE LA SANTE
AU QUEBEC

 
    EN VENTE
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Eckankar
présente une

soirée d'introduction
avec

conférence

«Quandla vie
devient

une aventure»

par Thérèse Marcoux
de Québec

au local du CRSSS
(aricienne école St-Eugéne)

691, rue Jaibert (salle 1)

le samedi 9 novembre,    
 

 

 

 

 

 

 

 

à 19h30

Entrée libre

Bienvenue à tous!
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Quebecor acquiert
L’Echo du Nord et

Le Mirabel de Saint-Jérôme
Quebecor inc. a con-

clu une entente avec
Gestion Marc Fortin
inc. par laquelle Quebe-
cor se porte acquéreur

de la totalité des ac-
tions de L'Echo du Nord
inc. et de Journal Le Mi-
rabelt (1983) inc.

L'hebdomadaire
L'Echo du Nord, fondé
en 1935, est vendu à
plus de 12 500 exem-
plaires dans la ville de
Saint-Jérôme et les lo-
calités avoisinantes

alors que l'hebdoma-
daire Le Mirabel, fondé
en 1974, est distribué
gratuitement dans plus
de 29 500 foyers de la
mêmerégion. Ces deux
journaux publiés à
Saint-Jérôme ont un
chiffre d'affaires an-
nuel combiné d'environ

2,5 millions $ et em-
ploient plus de 45 per-
sonnes.

Monsieur Marc Fortin,
président actuel des

deux entreprises, a ac-
cepté d'assurer l'inté-

rim et d'agir à titre de
conseiller spécial du-
rant la période de tran-
sition. ll a indiqué que la
transaction assurera un

support administratif et
technologique néces-
saire en période d'évo-
lution rapide qui per-

mettra le maintien de la
qualité de l'information
offerte à la population

desservie par les deux
hebdomadaires.

Quebecor inc. oeuvre
présentement dans le

 

La réclameradiodiffusée
sur les boissons alcooliques
 

FOBAST, la Fédéra-
tion des organismes bé-
névoles au service des

toxicomanes du Qué-

bec, et ses organismes
affiliés demandent au
C.R.T.C. de continuer à

réglementer et à limiter

la publicité sur les bois-
sons alcooliques.

Afin de prévenirla sur-

consommation ou l'usa-

des spiri-ge abusif
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tueux, les bénévoles
qui oeuvrent dans le
secteur de la toxicoma-
nie souhaitent, en parti-

culier, que le C.RT.C.
mette fin, a la télévision
autant qu'à la radio, à
cette pratique publici-
taire d'associer l'image
du bien-être, de la
beauté, de la réussite
et des plaisirs de la vie
à la consommation de
boissons alcooliques. À
leurs yeux, cette forme
de publicité subtile,
pour ne pas dire subli-
minale, constitue une
manipulation des senti-
ments humains qui ris-

que d'être dévastatrice,
dans le contexte écono-
mique actuel.

Dans cette optique,
FOBAST et son réseau
demandent au C.R.T.C.
de modifier, s'il le faut,
les règlements actuels
et de tenir des auditions
pour permettre aux in-
tervenants du secteur
de la toxicomanie d'ex-
primer leurs points de
vue sur cette question
qui nécessite un exa-
men attentif.

 

domaine des communi-
cations au Canada, no-
tamment au Québec,
en Ontario, au Nou-
veau- Brunswick, au
Manitoba et en Coiom-

bie- Britannique, et aux
Etats-Unis dans les
états du New Jersey et
du Michigan. En plus de
publier trois quotidiens,
plusieurs hebdomadai-
res régionaux et des
magazines, êlle exploi-
te deux maisons d'édi-

tion de livres et est ac-
tionnaire à 50% du
CEC, une maison d'édi-
tion de manuels scolai-
res.

De plus, Quebecor

possède quatorze im-
primeries à travers le
Canada et aux Etats-
Unis ainsi que d'impor-
tantes entreprises de
distribution de publica-
tions, de livres et de

disques au Québec et
24 succursales de ven-
te au détail de matériel
photographique et élec-
tronique ainsi que de
traitement de pellicu-
les.

Les actions ordinaires
de la compagnie sont
inscrites à la Bourse de

Montréal, au Toronto
Stock Exchange et à
l'American Stock Ex-

change.

Les Religieuses
hospitalières

de Saint-Joseph
fêtent leur

350e anniversaire
de fondation

Le 9 novembre 1985 marquera l'ouverture
des fêtes du 350e anniversaire de fondation
de la congrégation des Religieuses hospita-
lières de Saint-Joseph.

En effet, le 18 mai 1636, à La Flèche, en
France, Jérôme Le Royer de la Dauversière,
chrétien engagé, père de famille, fondait cet
institut apostolique afin de venir en aide aux
pauvres de son temps. Marie de la Ferre,
femme de prière et d'action, se mit au servi-
ce des pauvres et des malades en tant que
religieuse et seconda admirablement Jérô-
me Le Royer dansl'établissement de ce jeu-
ne institut.

Trois hospitalières de cette congrégation
vinrent à Montréal (Ville Marie) en 1659 pour
y continuerl'oeuvre de l'Hôtel-Dieu fondé en
1642 par Jeanne Manceà la demande de Jé-
rôme Le Royer.

Les Religieuses hospitalières de Saint-Jo-
seph oeuvrent à Hauterive depuis 1950, té-
moignant de la tendresse et de la compas-
sion du Christ.

Au cours de l'année jubilaire, plusieurs ac-
tivités marqueront cet événement dans les
régions où les Religieuses hospitalières de

Saint-Joseph sont insérées: en France, au
Canada, aux Etats-Unis, au Pérou, en Afri-
que occidentale et en République Dominicai-
ne.

Nouveau collaborateur

    

   
Vous avez sans doute remarqué que notre journal comptait un nouveau col-

laborateur en la personne du Curateur public.

Me Rémi Lussier vient expliquer son rôle de Curateur public sous la rubrique
«Le Mot du Curateur public du Québec»: il souhaite ainsi communiquer aux
lecteurs des renseignements utiles sur la présenc
-du£urateutpublié-dans notrésociété:qiébécaise. es

e extrémement importante
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“TAPIS ROUGE”:
Le choix qui s'impose pour
louerce qui roule le mieux.

La solution par excellence de Crédit Ford à l’achat des voitures
et des camions les mieux construits en Amérique du Nord.

Et voici quatre autres bonnes raisons.

 

1. C'est pratique. Vous ne payez que 3. La location vous permet de con-
pourl’utilisation que vous en faites, - server vos économieset d'utiliser
vousn’avez pas à payerle plein prix du votre crédit pour d’autres fins.
véhicule. 4. Les gens d’affaires qui ont adopté

2. Vous n'avez pas à vous préoccuper d'un la location apprécient les dossiers
véhicule d'occasion à la fin du bail. simplifiés, aux fins d'impôt.

* Selon un bail forfaitaire de 48 mois. (Un bail forfaitaire avec option d'achat est aussi
offert.) Transport, taxe de vente, immatriculation, et assurances non compris. Allocation
normale de kilométrage de 96 000 km sans supplément. L'usure en sus et toutl'entretien
sont au frais du locataire. Il s'agit d'une offre spéciale d'une duréelimitée.

ESCORT THUNDERBIRD
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7 . os vousoffre le "Tapis Rouge”

Aux ventes, à l'entretien et aux pièces. quel que soit la voiture
ou le camion que vous choisissiez.   
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ALLURE
Le nouveau magazine de la femme active

Mode beaute. =

education des enfants
actualités offaires

arts et loisirs

ALLURE aborde
tous ces sujets

et bien plus encore

Reportages,
entrevues enquêtes
ALLURE renseigne
et divertit

ABONNEZ-VOUS
ET RECEVEZ

EN PRIME
UN MAGNIFIQUE
COFFRET BY [TNI

A MAQUILLAGE iia preteÀ DEUX NIVEAUX. FAT ; ) :u LLEL
Dune dimension de 5 - 5 FOR
content d une part

8 ombres à poupieres

4 apphcateurs 1 mascara
et 1 crayon pour les yeus of

sur un deuxieme mveau
| poudre compacie

3 fards @ (joues et un pinceau

en plus dun mirode 3'a + Y'a
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  VOIR LE COUPON D'ABONNEMENT DANS LA REVUE

DANS
 

DES STYLES DE

COIFFURES DE
CHEZ-NOUS ET

D'AILLEURS

e DES COUPES
POUR VOTRE
HOMME

e UNE
PERMANENTE
“ÉTAPE PAR
ÉTAPE”

e UN TEST
POUR LA
SPORTIVE    
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LEMONDE!

d'aujourd'hui

Lo

   

ABONNE-TOI ET TU euuæ
RECEVRAS TON MAGAZINE
AVANT TOUT,

GRATUITEMENT
UN SAC A SOULIERS

  

 

ALLURE:
Un automne

_«planétaire»  
 

Dans son édition du
mois de novembre, le
magazine ALLURE
voustransporte dans le
monde intriguant et
troublé des sciences
occultes. Qui d'entre
vous n'a jamais consul-
té un astrologue, un vo-
yant ou un diseur de
bonne aventure? Per-
sonne ne reste insensi-
ble à ce qu'on lui prédit
pour l'avenir. S'agit-il
d'une formidable super-
cherie au niveau plané-
taire? Doit-on considé-
rer ces différentes for-
mes de connaissance
comme un crime contre
l'intelligence ou une
nouvelle religion pour
les âmes en peine?
Pour en avoir le coeur
net, Pierre Lacerte n'a
pas interrogé les as-
tres, mais plutôt de
nombreux intervenants
dans ce domaine con-
troversé. Vous en ap-
prendrez long sur l'in-
fluence des astres.

Pour compléter le dos-
sier Astrologie, AILURE
a pensé présenter la
mode en fonction de
son signe astrologique.
Que vous soyez Vierge,
Bélier Gémeaux ou
Cancer, vous retrouve-
rez dans ces pages
tous les vêtements qui
conviennent on ne
pourrait mieux à votre
caractère, à votre per-
sonnalité et à votre sty-
le.

Si vous croyez après
cela que les astrolo-
gues vous roulent, at-
tendez de lire l'excel-
lent document que vous
présente ALLURE sur
les jeux de hasard. Pas-
sion dévorante, exal-
tante et consumante, le
jeu soulève pratique-
ment autant de contro-
verses que les scien-
ces occultes. À travers
les témoignages des
gens qui sont accro-
chés, Marie-Claire Gi-
rard réussira sûrement
à vous faire compren-
dre combien il est gri-
sant et parfois dange-
reux de rouler les dés
de casino en casino,
ces guet-apens institu-
tionalisés. Banco ou
fiasco? Une fois pris au
piége du gain facile, les
jeux sont faits, rien ne
va plus!

ALLURE ne craint pas
non plus d'appeler un
chat, un chat. Dans un
article signé par Suzan-
ne Cantin, ALLURE se
demande si les plaisirs
de la chair sont une
passion contre nature
lorsque ce sontles fem-
mes qui les magasi-
nent. Ou peut-être
n'est-ce là qu'un juste
retour des choses? Oeil
pour oeil, cuisse pour
tulése, pou

certaines. Si cette éva-
sion sensuelle n'a pas
son marché encore
bien assis, il n'en de-
meure pas moins que
l'on voit déjà poindre le
jour où ces dames
pourront froisser leurs
draps sans que cela ne
fasse de drame.
Messieurs, tenez-vous
le pour dit!

Bien sûr, un mari ja-
loux ce n’est pasla joie.
Mais il y a au sein de la
famille des problèmes
aussi, sinon pire que
celui-là. Ce sont les en-
fants qui n'en finissent
plus de s'accrocher
aux jupes de maman.
Passé vingt ans, les
grands enfants qui nous
dépassent souvent
d'une tête devraient au
moins nous accorder
une libération condi-
tionnelle. De quel droit
prolongeraient-ils les
termes du contrat? Mo-
nique Roy a rencontré
pour ALLURE Christia-
ne Collange, une fem-
mequi vient d'écrire un
livre exhortant les
mères à revendiquer
leur liberté sans honte.

ALLURE présente
également une femme
qui est loin d'avoir hon-
te de ce qu'elle est. Il
s'agit de nulle autre que
Diane Dufresne, une
grandestar du show bu-
siness occidental. Fi-
dèle à elle-même et à
son public, la princesse
du rock nous est appa-
rue dansles toutes der-
nières créations de
Georges Lévesque. Elle
a confié quelques-uns
de ses secrets à Pierre
Lacerte.

ALLURE a également
rencontré une autre
femme qui vient d'ac-
céder au plus hauts
honneurs. || s’agit de
Marie-Louise Parent-
Johnson, la nouvelle
Première dame du Qué-
bec. Interviewée parIn-
grid Saumart, il semble
que la Secrétaire- géné-
rale de la Bourse ne
prendra pas de retraite
anticipée pour les be-
soins d'Etat. Toujours
dans le domaine politi-
que, Diane Harting ana-
lyse le vote des fem:
mes, suite à la course
au leadership du Part
québécois. En lisan
ALLURE, vous saurez
ce qu'il est advenu de
la solidarité féminine.

En plus de tous ces ar-
ticles, ALLURE vous
propose dans son Ca-
hier Cuisine détachable
une série de recettes
pour réussir vos cock-
tails: les amuse-gueule.
Vous retrouverez égale-
ment les chroniques ha-
bituelles sur la santé,

Promo-Ski
Afin de financer ses

activités bénévoles sur
la sécurité des skieurs,
la Patrouille canadien-
ne de ski, zone de Baie-
Comeau, tiendra enco-
re cette année sa ven-
te d'équipements usa-
gés. Cette vente se dé-
roulera lors de Promo-

Ski, les 9 et 10 novem-
bre prochains au Cen-
tre récréatif de Baie-
Comeau. Tous ceux et
celles qui ont de l'équi-
pement de ski usagé à
vendre doivent se pré-
senter le vendredi soir
au Centre récréatif à
compter de 19 h. L'é-

1985
quipement ne sera ac-
cepté que le vendredi
soir et le samedi matin
jusqu'à midi. II est ce-
pendant fortement sug-
géré d'apporter l'équi-
pement le vendredi
soir. Aucun équipe-
ment désuet ou non-sé-
curitaire ne sera accep-
té. L'équipement non-
vendu devra obligatoi-
rement être ramassé
par son propriétaire le
dimanche soir, lors de
la fermeture de Promo-
Ski.

Bienvenue à tous et
bonne saison de ski !

Dans «Protégez-Vous»
de novembre

La plupart des moulins
a café se valent... ou
presque, peut-on con-
clure a la suite d'un test
effectué sur neuf de
ces appareils dans I'é-
dition de novembre de
«Protégez-Vous». En
fait, un seul appareil, le
Moulinex 228, a légère-
ment surpassé les au-
tres tandis qu'un autre,
le Taurus, est nette-
ment à déconseiller,
autant pour sa fragilité
que pour le dangerqu'il
comporte lors de I'utili-
sation.

Si aucun des neuf ap-
pareils testés n'a pu
égaler la performance
globale d'un moulin
commercial, certains
moulins font un travail
satisfaisant quand vient
le temps de produire
une mouture pour café-
filtre, la plus populaire.
Aux points de vue de la
durabilité et de la sécu-
rité, tous les moulins,
sauf le Taurus, se sont
bientirés d'affaires.
Parmi les modèles

analysés, sept sont à
lame et deux sont à
meules. Les appareils
suivants constituent un
bon deuxième choix et
valent 25 $ et moins: le
Braun KSM 2, le Krups
KM 50, le Moulinex 505
et le SEB 8115.

La fiabilité des autos

«Protégez-Vous» re-
produit également dans
son édition de novem-
bre le sixième sondage
annuel effectué auprès
des automobilistes ca-
nadiens par Automobile
et Touring Club du Qué-
bec. Cette fois, 142 mo-
dèles de voitures ont pu
être évalués. Les ré-
ponses obtenues au-
près de 16 000 consom-
mateurs permettent de
constater entre autres:
une hausse du pourcen-
tage des véhicules à
traction avant, la popu-
larité croissante du mo-
teur quatre cylindres et
des transmissions ma-
nuelles, un léger flé-
chissement de la con-
sommation moyenne
de carburant et une lé-
gère hausse du kilomé-
trage annuel.

Guide des jouets 1986

«Protégez-Vous» a
aussi inséré dans ses
pages le Guides des
jouets 1986 réalisé par
l'Association des con-
sommateurs du Qué-
bec. Publié un mois
plus tôt que par les an-
nées passées, ce guide
évalue 126 nouveaux
jouets, pour un total de
302.

En novembre
dans ALLURE

En novembre dans AL-
LURE: Une entrevue
avec Diane Dufresne:
ses rêves, sa carrière
et son avenir. Elle pose
dans les dernières
créations de Georges
Lévesque. Une entre-
vue qui en dit long sur
la star.

En novembre dans AL-
LURE: Un dossier fouil-
lé sur la montée foudro-
yante des sciences oc-
cultes. Un document
sur les gens qui s'adon-
nent aux jeux de ha-
sard.

En novembre dans AL-
LURE: Les femmes qui
s’adonnent aux rencon-
tres d'un soir: un phé-
nomène de société. Un
problème de plus en

les finances, I'informa- plus fréquent: les en-
lent afrë.""tlddéet1es voyègÿes.Fe aûlttént

plus la maison.
En novembre dans AL-

LURE: Un tête-à-tête
avec Marie-Louise Pa-
rent- Johnson, la nou-
velle Première dame du
Québec et une analyse
sur la solidarité fémini-
ne suite à la course au
leadership du PQ.

En novembre dans AL-
LURE: La mode: la lin-
gerie, les pulls perlés,
la mode astrologie et
les fourrures. De quoi
passer un bel automne.

En novembre dans AL-
LURE: La cuisine: un
cahier détachable sur
les amuse-gueule.

En novembre dans AL-
LURE: Une série de
chroniques pratiques.

»Une destination voyage
“Une foude cdfiseils.



Les idées de ma MAISON,
édition de novembre °85

Les idées de ma mai-
son de novembre écla-
te littéralement de cou-
leurs et est particulière-
ment généreux d'idées.

En commençant parle
dossier du mois qui pro-
pose des chambres à
coucher pour tous les
styles. Vous désirez ré-
nover votre salle de
bains ou votre cuisine?
Consultez notre mini--
uide d'achats de la ro-
inetterie qui présente

nouveautés et bonnes

affaires.

Pour compléter ce nu-
méro haut en couleurs,
un magasinage de pa-
piers peints, un regard
aux affiches anciennes,
un intérieur rose etgris,
et surtout deux mai-
sons mobiles qui ne
pourront que vous éton-
ner.

Les idées de ma mai-
son de novembre, pour
égayer tous les jours du
mois.

Le robot Grugeot
à Hydro-Québec

Depuis 1982, l'Institut
de recherche d'Hydro-
Québec a développé un
système robotisé pour
le gougeage des turbi-
nes hydrauliques en-
dommagées.

Ce travail d'entretien
a toujours été très péni-
ble pourles ouvriers. li
se fait à la main, dans
des conditions de froid,
d'humidité et de mau-
vaise aération. La robo-
tisation améliorera le
travail des employés.
Elle permettra même
d'obtenir une meilleure
qualité des réparations.
Elle réduira en outre la
durée des opérations,
dans de nombreux cas.

Un robot industriel

La mise au point de ce
robot dénommé Gru-
geot n'a pas été facile.
La méthode conven-
tionnelle de la program-
mation était désuéte en
regard des travaux a
accomplir. I| aurait fallu
près de deux semaines
pour programmer le
gougeage d'une cavité
de 30 cm sur 30 cm. If
fallait innover. Les
chercheurs onttravaillé
fort pour découvrir une
nouvelle méthode ca-
pable d'enregistrer sys-
tématiquement tous les
points d'une surface
métallique à l'intérieur
de laquelle le robot peut
oeuvrer.

Finalement, les cher-
cheurs ont implanté un
logiciel dans l'ordina-
teur de commande du
robot. Ce logiciel per-
metl'apprentissage au-
tomatique de la surface
de travail. À l'extrémité
du bras du robot, on a
fixé un capteur de pro-
ximité de type à cou-
rants induits. Cet instru-
ment est sensible aux
surfaces métalliques. Il
est monté sur un méca-
nisme pneumatique,
afin de le soustraire aux
projections de métal en
fusion, pendant la pé-
riode de gougeage. La
précision atteint 0,5
mm.

Pour obtenir les meil-
leurs résultats possible,
les chercheurs ont con-
çu une torche à gouger
plus légère. Elle pèse à
peine 1,5 kg. Elle est
adaptée aux capacités
dy robot. Un magasin à.

cinq électrodes à char-
gement automatique a
aussi été ajouté pour en
augmenter la capacité
de travail.

Le robot est équipé de
photocellules de détec-
tion. Les chercheurs
ont aussi mis au point
un dispositif de com-
mande intelligent axé
sur un micro-ordina-
teur. Ainsi, la torche à
gouger est commandée
adéquatementet toutes
les opérations sont syn-
chronisées avec les
mouvements du robot.

Un robot à trois
axes

Les essais en labora-
toires ont démontré que
ce système répondait
aux besoins du gougea-
ge en atelier. Toutefois,
l'encombrement méca-
nique qui s'en suit per-
met difficilement l’exé-
cution du travail sur la
turbine sans devoir la
démonter.

Pour améliorer le ren-
dement du robot, un
projet de recherche est
entrepris en collabora-
tion avec Ontario Hy-
dro. L'Association ca-
nadienne de l'électrici-
té participe aussi au fi-
nancement. Ce projet
vise à mettre au point
un robot à trois axes.
L'un d'entre eux serait
un rail flexible fixé sur
l’aube de la turbine,
près de la surface de
travail. Il va de soi que
le robot à concevoir se-
rait plus léger et moins
encombrant, mais sa
précision devrait être
comparable à celle ac-
tuellement obtenue.

Conclusion

La robotique est une
activité technologique
prometteuse. À l'heure
actuelle, les cher-
cheurs mettent au point
un système de téléma-
nipulateurs destinés à
l'entretien des lignes de
transport à haute ten-
sion. Dans d'autres do-
maines, des robots po-
lyvalents, portatifs et
efficaces seront déve-
loppés. On peut déjà
prévoir de grands chan-
gements dans la pro-
duction, le transport et
la distribution de l'élec-
tricité d’ici quelques an-
nées. SRG
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Nombr 5e
de tirages 50 25 50 11 50 100 |=| 385,00$ 25,00$ 300,008 |([
Nombr 50
de tirages| 25 12 25 6 25 50 [=| 196,508 6,508 190,008 |

Nombre 37
de tirages 52 = 52,00$ 52,008 J]

Nombre 87
de tirages 104 = 104,00$ 104,008 ]

 

   
 

Indiquez vos numéros du 6/36 et du Lotto 6/49
 

6/36
  nds Lu Ju I  

Lotto
 

6/49
  
 

  

  

Abonnement-groupe de 10 personnes formé par Loto-Québec

  
         

 

   
Mini Inter Provincial Super 6/36 Lotto 6/49 Prix/Part Nbre part(s) Total    
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L’ exportation
de l’électricité

avantage
le Québec

porté vers les réseaux surplus d'énergie dis-
voisins entre 10et 15%  ponible étaient vendus
de sa production. Les dans la mesure du pos-

Depuis sa fondation
en 1944, Hydro-Québec
a presque toujours ex-

gible. || en sera ainsi
jusqu'en 1988.

Les ventes
depuis 1979

En ces dernières an-
nées, la mise en servi-
ce des installations de
la Baie James et la di-
minution de la demande
d'électricité au Québec
ont conduit Hydro-Qué-
bec à assumer une pré-
sence continue et dyna-
mique sur les marchés
d'exportation.

De 1979 à 1983, Hy-
dro-Québec a vendu de

 

Le bon journal pour mes nouvelles
fraîches, c'est mon journal de

Québec. Pour m'informer rapidement
c'est l'idéal: grands titres, photos,

détails de dernière heure à la
première heure tous les matins,
même le dimanche, c'est tout ça,
mon journal de Québec... Avec,
en plus, un format pratique qui est

bien a mon goat!
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l'électricité aux ré-
seaux voisins pour une
valeur de 1,9 milliard $,
dont la moitié aux
Etats-Unis et l'autr
moitié au Nouveau-
Brunswick et a I'Onta-
rio. De 1984 a 1988, el-
le prévoit réaliser sur le
seul marché américain
des revenus de l'ordre
de 3,6 milliards $. De
nouvelles =ententes
avec la Power Authority
of the State ot New
York, le New England
Energy Pool et le Ver-
mont Department of Pu-
blic Service ajouteront
quelque 17 milliards $
aux revenus qu'Hydro-
Québec  encaissera
d'ici l'an 2000.

Hydro-Québec envisa-
ge aussi l'exportation
d'électricité garantie,
pour de longues pério-
des, mais sans jamais
priver les Québécois

“ d'un approvisionne-
ment suffisant et à bon
marché. Depuis plu-
sieurs mois déjà, Hy-
dro-Québec négocie la-
borieusement avec
l'Etat de New-York pour
la vente de 1 000 méga-

watts d'énergie ferme.

Des travaux en cours

Fidèle à son image,
Hydro-Québec oeuvre
dans le contexte d'un
marché en expansion.
Elle augmente la capa-
cité de transport de ses
interconnexions avec le
Nouveau- Brunswick, la
Nouvelle- Angleterre et
l’État du Vermont. La
capacité des intercon-
nexions passera de 3
860 à 5 170 mégawatts,
d'ici 1990. Hydro-Qué-
bec vient de terminer
l'établissement d’un re-
dresseur- onduleur au
poste de Châteauguay
pour développer davan-
tage les marchés de
New-York et de l'Onta-
rio.

Ces équipements en
place permettront à Hy-
dro-Québec d'écouler
les surplus occasion-
nels et imprévus d'élec-
tricité vers les marchés
les plus rémunérateurs.
La société pourra plus
facilement effectuer
des échanges avec les
réseaux voisins sur une

base quotidienne ou
hebdomadaire, selon
ses besoins.

Les avantages
pour le Québec

Les bénéfices qui dé-
coulent des ventes sur
les marchés extérieurs
permettent à Hydro-
Québec de maintenir
ses tarifs, au Québec,
parmi les plus bas que
l'on retrouve en Améri-
que.

De plus, les revenus
encaissés en dollars
américains contribuent
à limiter le déficit de la
balance commerciale
du secteur énergetique
québécois. lls atte-
nuent en outre les ef-
fets négatifs de l'évolu-
tion du taux de change
du dollar canadien par
rapport au dollar améri-
cain.

C'est ainsi que la
croissance des expor-
tations d'électricité s'a-
vère un moteur du dé-
veloppement socio--
économique du Qué-
bec.

Fondation Girardin-Vaillancourt,

28 000 $ en bourses
à des étudiants

La Fondation Girardin-
Vaillancourt, institution
rattachée au Mouve-
ment des caisses popu-
laires et d'économie
Desjardins, a procédé à
la remise annuelle des
bourses aux étudiants
de l'Université Laval.
Cette réunion avait lieu
sous la présidence de
monsieur Jean-Marie
Ouellet, président de la
Fédération des caisses
populaires Desjardins
de Québec.

Monsieur Raymond
Brulotte, étudiant au ni-
veau du doctorat en
économique, s'est mé-
rité une bourse de 7
000 $. Au niveau de la
maitrise, monsieur
Yvon Bélanger de Qué-
bec, étudiant en rela-
tions industrielles, a re-
u 5 000 $, et monsieur
ric Gagnon de Québec

également, étudiant er
sociologie, a reçu 2000
$. De plus, monsieur

François Giguère de
Ste-Marie de Beauce,
étudiant au Baccalau-
réat, en administration,
s'est vu décerner la
Bourse Desjardins au
montant de 2 500 $.

Egalement, parmi les
23 étudiants du 1er cy-
cle qui se sont mérité
des bourses de 500 $,
mentionnons madame
Anna Blais d'Aguanish,
étudiante en adminis-
tration, madame Louise
Blais d’Aguanish égale-
ment, étudiante en en-
seignement préscolaire
et primaire, madame
Martine Côté de Baie-
Comeau, étudiante en
psychothérapie, mada-
me Nathalie Côté de
Baie-Comeau, étudian-
te en science infirmière
et enfin, monsieur René
Gagnon de Baie-Co-
meau également, étu-
diant en agroéconomie.

Lors de la cérémonie,

on retrouvait madame
Madeleine Joubert, vi-
ce-présidente et direc-
trice générale de la
Fondation Girardin-
Vaillancourt, qui a profi-
té de l'occasion pour
souligner que pourl'an-
née scolaire 1985-
1986, la Fondation Gi-
rardin- Vaillancourt a
versé au-delà de 100
000 $ à 129 boursiers.
Depuis sa création en
1970, la Fondation Gi-
rardin- Vaillancourt a
versé près d'un million
de dollars à plus de 1
200 diplômés.

Notons qu'en plus, la
Fondation accorde an-
nuellement une subven-
tion de 25 000 $, au ni-
veau du doctorat, pour
un projet ayant un im-
pact social. Cette an-
née, la récipiendaire de
cette subvention est
madame Diane Trem-
blay de la région de
Montréal.

Martine Côté, baccalauréat en psychothérapie; Nathalle Côté, baccalauréat
en science infirmière; Anna Blais, baccalauréat en administration; Louise

‘ ‘ enseignement
“baccalauréat en agro-économie. préscolaire et primaire;RenéGagnon,
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Une visite de la Maison

RADIO-CANADA
Les endroits intéres-

sants à visiter à Montréal
sont nombreux. Mais il
est une visite que vous ne
devez pas manquer:
celle de la Maison de
Radio-Canada. Pour
plusieurs raisons.
Considérée commel’un

des centres de
radiotélévision les plus
grands et les plus
modernes du monde, la
Maison de Radio-Canada
est aussi le seul édifice
du genre en Amérique du
Nord. Cela s'explique par
la diversité même de
l'activité qui s’y déroule
quotidiennement et par
le volume de la produc-
tion d'émissions qu'on y
fait.
Vaste édifice de béton,

de pierre et de verre qui
occupe un terrain de 10
hectares, boulevard
Dorchester. dans le
centre est de Montréal, la
Maison de Radio-Canada
se compose d’une tour
hexagonale et d’une base
horizontale massive qui
s'étend d'est en ouest et
qui descend jusqu’à 12
mêtres en dessous du
niveau de la rue. Dans la
tour de 23 étages sont
groupés une partie im-
portante des services de
production d'émissions
de radio et de télévision,
la Direction générale des
services français, les
services régionaux des
réseaux anglais au
Québec et le Service du
Québec nordique. La sec-
tion horizontale, l’usine
de production. se com-
pose de trois étages dont
un seul est visible au
niveau dela rue. Toute la
production des émissions
de radio et de télévision
se fait dans les deux
étages souterrains.
Construite et équipée

au coût de 73 millions de
dollars. la Maison de
Radio-Canada a ouvert
ses portes au public au
cours del'été 1973.

Les occupants

Le personnel de Radio-
Canada à Montréal
compte 3,800 employés,
soit environ le tiers de
l'effectif national de la
Société.

La production

À Montréal, Radio-
Canada exploite six sia-
tions qui desservent à la
fois la région
métropolitaine et les
chaînes nationales. Ce
sont CBF 690. CBF-FM

 
Il est possible de visiter la Maison de Radio-Canada

à Montréal, en téléphonant à (514) 285-2690, du lundi

au vendredi, de 9 heures à 17 heures.

100,7 (radio française) et
CBFT, canal 2 (télévision
française): CBC radio
940, CBC stéréo 93,5
(radio anglaise). Au
total, ces stations de
mêmeque Radio Canada
International, le Service
du Nord et le Service du
Québec nordique diffu-
sent chaque semaine
quelque 900 heures
d’émissions, dont 250 à la
télévision. Plus des deux
tiers de ces heures
d'antenne sont consa-
crées à des productions
maison.

Les studios de
télévision

Il y a huit studios de
télévision. Le studio-
théâtre, équipé de quatre
caméras, peut accueillir
660 spectateurs. La
surface de plateau du
studio-théâtre est de 21
metres sur 29: sa hauteur
de 22 metres.

Six autres studios sont
équipés de trois caméras
chacun. Ils mesurent 21
metres sur 18. Le dernier
studio, aménagé pour
l'information, est équipé
de deux caméras. Deux
régies de coordination et
de présentation d'une
caméra chacune ainsi
que trois régies de mise
en ondes s'ajoutent aux
huit studios. I: = bibliothèque

Les studios
de radio

Les studios de radio, au
nombre de 25, com-
prennent 16 studios
monophoniques dontcing
studios de montage, une
cabine d’émetteur pour
le service du Québec
nordique, trois studios
pour les nouvelles
françaises et un studio
pour les nouvelles
anglaises. Viennent
s’ajouter neuf studios
stéréophoniques dont
deux cabines d'émet-
teurs, une pour les ser-
vices français et l’autre
pourles services anglais,
et deux studios pouvant
recevoir 50 auditeurs
chacun.

Services
auxiliaires

Outre les studios et les
régies, la production
exige plusieurs services
auxiliaires essentiels qui
sont logés dans la section
horizontale del'édifice

Il y a les ateliers de
construction, de peinture
et de pré-assemblage des
décors, les entrepôts de
décors (8,000 pièces) et
d'accessoires (60,000
articles) de même que
l’atelier de draperie et de
réfection des meubles; la

(40,000

volumes et 45,000
documents iconographi-
ques), la discothèque
(240,000 disques), la
musicothèque (200,000
partitions), le Service du
film, (27,300,000 mètres
de pellicule, autant que
la distance approxima-
tive Canada-Australie,
aller et retour et 7,200,000
metres de bande
magnétiques).

La Salle
multimédia

Dès son arrivée à la
Maison de Radio-Cana-
da, le visiteur est dirigé
vers la Salle multimédia

ou il peut assister à une
présentation audio-visu-
elle en français ou en
anglais.

Le comptoir
devente

Levisiteur trouvera au
rez-de-chaussée, à
proximité de l'entrée
ouest, un comptoir de
vente où il peut se
procurer livres,
vêtements, disques, jeux,
autant d'articles relatifs
aux émissions diffusées
par Radio-Canada ainsi
que des cartes postales et
des diapositives de la
Maison.

Quoivisiter

encore à Montréal?
Évidemment à part la

Maison de Radio-Cana-
da, il y a encore plusieurs
autres endroits à visiter.
Dont le Palais des
Congrès qui vient
d’ouvrir ses portes, le
Parc olympique, Terre
des Hommes, le Vieux
Montréalet ses trois siè-
cles d'histoire, l'Oratoire
Saint-Joseph, haut lieu
de pélerinage, le Mont
Royal, paradis de ver-
dure au milieu de la ville,
la ville souterraine, des
kilomètres de boutiques,
cinémas et restaurants,

bs de Montreal

Ld

L'ouverture du nouveau Palais des Congrès com-
. plete la structure d’accueil de Montréal en regroupant d'une exposition ou d'un congrès majeur.

le métro, parmi les plus
beaux du monde, les rues
Prince-Arthur, Saint-
Denis, Crescent et
Duluth, pétillantes de vie
et de jeunesse, offrant
l’art et Ja gastronomie
des diverses ethnies.

Un guide
précieux

Pour aiderle visiteur à
trouver rapidement les
endroits à visiter,
Tourisme Québec con-
jointement avec l'Office
des Congrès et du Touris-
me du Grand Montréal a

Comment
communiquer
avec Radio-Canada

Commentaires et ren-
seignements relatifs aux
émissions

Pour nous fairepart de
vos commentaires ou
obtenir des renscigne-
ments relatifs aux émis-
sions, communiquez a
(514) 285-3333, de 9

heures à 22 heures, sept
jours par semaine ou
écrivez au: Secrétariat-
Communication, Société
Radio-Canada, Case
postale 6000, Montréal.
Québec, H3C3A8.

publié une intéressante
brochure facile à con-
sulter: ‘Montréal, carte
d'accès”.
On peutse la procurer

en s'adressant à:
Tourisme Québec, Case
postale 20,000, Québec,
Canada, G1X 7X2. Ou en
téléphonant à 873-2015
(de Montréal) ou 1-800-
361-5405 (d’ailleurs au
Québec sans frais); 1-
800-361-6490 (de l'Ontario
(excepté le code 807) et
les Maritimes (excepté
Terre-Neuve) sans
frais)

   à

Emissions avec
auditoire

Pour assister aux
enregistrements de cer
taines de nos émissions,
composez (514) 285-2690
du lundi au vendredi, de %
heures à 17 heures

Visite dela
Maison de
Radio-Canada

Pour visiter la Maison
de Radio-Canada, il suffit
de composer (514) 285-
2690, du lundi au ven-
dredi, de 9 heures à 17
heures.

Il n'y a qu'une seule
adresse pour com-
mander les publications
de la Ville de Montréal:
Office des Congrès et du
Tourisme du Grand
Montréal, 1, Frontenac.
Place Bonaventure.
Montréal, Canada, H5A
1E6. Téléphone: (514)
871-1595.

 

Notre prochaine page
de voyage:
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C
I
D
I
Q
H
O
N
3
1
SF
II
NA
HI
FS
O
N
O
b
e

-G
OF

:
A
I
Q
U
S
*
N
U

ia
,



1
4
-
1
8
7
N
O
V
E
M
D
I
e
1
3
8
%
PF
M
U
M
U
-
O
L
*
\
1
L
E
D
L
C
t
w

w
i
e

Une porte ouverte a toute la population

 

En tout temps,
bénévoles compétents

Ce théme qui expri-
me l'une des principa-
les préoccupations des
dirigeants de FOBAST
est sans doute ext
geant mais combien

stimulant.

H est exigeant
- Pour le bénévole qui

doit:
e maintenir constam-
ment un bon équilibre
personnel;

© nourrir un grand ap-
pétit pour l'acquisi-
tion de connaissan-

ces et de méthodes
nouvelles;

e participer activement

à des sessions d'étu-
de régionales et/ou
locales, dans le but
de se ressourcer.

- Pour l'organisme qui

a l'obligation de:
* prévoir une procédu-

re de recrutement,

d'intégration et d'ini-

tiation des nouveaux
membres;

e élaborer et réaliser

des programmes de
formation continue:

e définir clairement le
travail et les attribu-
tions du bénévole.

ll est stimulant
- Pour le bénévole qui:
devient graduelle-
mentplus compétent;

est en mesure de
constater les résul-
tats encourageants
de ses interventions;

s acquiert peu à peu la
confiance en ses mo-
yens.

- Pour l'organisme

dont:
e la crédibilité devient

de plus en plus évi-
dente;

ele dynamisme et
l'harmonie entre les
membres se reflètent

dans la communauté;
 l’efficacité d'ensem-

ble se fait sentir dans
la population desser-
vie.

Le mot bénévole
vient du latin «benevo-
lus»: «bene»: bien et
«volo»: Je veux.

Ceci implique que
l'action bénévole a
comme objectif le
mieux-être de l'individu
et de la collectivité et
qu'elle est théorique-
ment un geste volontal-
re, gratuit et désinté-
ressé. Le bénévolat

peut être fait individuel-
lement ou en groupe.

Une nécessité
pourtous

Pour la personne
aidée
-Elle y trouve souvent
une réponse à un pro-
blème pour lequel
l'Etat n'a pas prévu
les mécanismes ap-
propriés.

- Les services bénévo-
les complètent l'ac-
tion de l'Etat, tout en
personnalisant et hu-
manisant les services
requis par l'individu
dans le besoin.

Pourl'aidant
-l! répond au besoin

qu'il a de se donner,
d'aider les autres, de
se sentir utile dans sa
communauté.

- Hl tui fournit l'occasion

d'exploiter un poten-
tiel latent et des gouts
souvent mal desservis
dans le cadre de son
travail régulier.

- Il est une école de vie
extrêmement enri-

chissante et humani-
sante.

Pour la communauté
Sans le bénévolat:

- Elle prendrait l’habitu-
de de s'en remettre
continuellement à
l'État.

- Elle ne développerait
plus les mécanismes
internes d'urgence qui
lui permettent de s'at-
taquer rapidement
aux nouveaux pro-
blèmessociaux.

- Elle n'aurait plus la lu-
cidité et l'énergie de
réagir suffisamment
pour sensibiliser

l'Etat et le forcer à
prendre les mesures
nécessaires au mieux-
être des citoyens.

Vers la compétence

Aucun individu ne
peut être compétent
dans tous les domai-
nes. Quelqu'un sera ca-
pable d'assumer adé-
quatement une tâche
donnée et pourra être
très médiocre dans un
autre domaine.

Conséquemment:
- il importe de blen me-
surer les forces de
chacun, pour ensuite
lui assigner la respon-
sabilité qui lui con-
vient, l’asseoir sur la
bonnechaise;

- il faut donc définir les
principales tâches à
accomplir dans nos
organismes et confier
chacune d'elles à ce-
lui ou celle que l’on
considère apte à as-
sumercette responsa-
bilité,

- le recrutement d’un
bénévole devrait s'ap-
puyer sur les qualités
de base de la person-
ne recrutée, et la tâ-
che à accomplir au
sein de l'organisme;

- enfin l’organisme par
ses outils, ses pro-
grammes, la compé-
tence des anciens,
aura à favoriser une
formation continue de
ses bénévoles.
Chacun selon sa
compétence

Si on me confie une
tâche pour laquelle j'ai

——Heures d’ouverture

 

OBJECTIFS

° Promouvoir la réadaptation des toxicomanes (toxicomanes
incluent toujours alcooliques).

e Motiver les toxicomanesà suivre un traitement adéquat.

e Accorder le support à ceux qui sont à résoudre desdifficultés
résultant d’une consommation anormale d’alcool, de dro-
gues ou de médicaments.

e Stimuler le dépistage et la prévention par l'information et l'é-
ducation en matière de toxicomanie auprès de la population
comprise dans le secteur de Godbout à Ragueneau.

e Maintenir une certaine collaboration entre l'Unité Domrémy
et les établissements de la santé et des services sociaux.

e Amenerles autorités et la population à chercher ensemble
les moyens de résoudre le plus possible et de prévenir ces
problèmesde toxicomanie.

e Organiser des activités de toutes sortes.  
 

mr

———

N.-À. Labrie et des médecins du Centre hospitalier régional.
 

Lundi au vendredi: 13h à 16h; 19h à 22 h
Samedi: 19h à 23h

Activités régulières
Le vendredi à 21 h 30: Meeting ouvert des Alcooliques

anonymes

Le samedi à 20 h 15: Bingo

Deuxième dimanche du mois: Déjeuner-causerie
de 9hà12h

Troisième dimanche du mois: Boîte-à-chanson, à 20 h

INVITATION
Il n’est pas nécessaire d’avoir un problème pour participer aux
activités de l'Unité Domrémy de Baie-Comeau. La population
est invitée à visiter le local, au 59, Place Lasalle. On a un ur-
gent besoin de bénévoles désireux de s'impliquer dans une
oeuvre indispensable. Rappelons que l'Unité Domrémy de
Baie-Comeau reçoit la précieuse collaboration de la Clinique

des aptitudes et une
préparation suffisante:
- Jo m’acquitteral adé-
quatement du travail
que j'ai accepté, les
responsables et la
clientèle seront satis-
faits;

- je serai fier de moi, je
me sentirai utile aux
autres, j'éprouverai du
bonheur à oeuvrer au
sein du groups,

- mon travail de qualité
et mes succes rejailll-
ront sur l’organisme
et l'aideront à acqué-

rir la crédibilité né-
cessaire auprès de la
communauté desser-
vie;

-passé maître dans
I'accomplissement

d'une ou plusieurs tâ-
ches, je deviendrai
capable d’entraîner
les autres et d'assu-
rer une relève.

La compétence c'est
un point situé à l'infini,
vers lequel il faut sans
cesse se diriger même
si, dès le départ, l'on

sait très bien qu'on ne
l’atteindra jamais.

 
 

 

 

  

 

   



 

   

Président d'honneur:
le notaire Raynald Savard

Heures de visite
pour la maison:
Lundi au vendredi:
de9hà21h

Samedi et dimanche:
de 13hà21 h

POUR PLUS D'INFORMATIONS:
296-5568 - 296-3486 - 296-5773

EN COLLABORATION AVEC

Billets disponibles chez:
- Automobiles Jacob inc.
Maison Modèle, 7, rue Desjardins
Unité Domrémy, 59, Place Lasalle, 2e étage
Magasin La Baie, secteur Marquette
Imprimerie Baie-Comeau
Liqueurs Baie-Comeau inc.
Chez Harris

- Caisse populaire, 5, avenue Marquette
- Provi-Soir, secteurs Marquette et Mingan
- Galeries Baie-Comeau: chez Brico Art et la Tabagie-dépanneur

    

    

  

 

  

   

  
  

3 500 BILLETS DISPONIBLES SEULEMENT

Le tirage se fera le dimanche 15 décembre
1985, à 21 h 30, sur la Surface «A» du Centre

récréatif de Baie-Comeau

Coke Les Liqueurs Baie-Comeauinc.
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Loisirs

Service des Loisirs
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A la demande générale

Lucie Gascon,
harpiste

le dimanche 17 novembre 1985,
à 20 heures

au Centre socio-culturel

Admission générale:
10,00 $ - adulte

5,00 $ - étudiant - en vente à la porte
Billets - nombre limité: 400

En vente maintenant dansles
Provi-Soir (Minganet Marquette)
Une production Le Comité de

spectacles B.-Comeau/Hauterive Inc.
Une collaboration Le ministère

des Affaires culturelles

Service
Loisirs

NE ‘

GUITARE 
à 19 heures, André
Il reste encore que
octobre.

Soirée
«Voyage

d’or»
le dimanche 3 novembre

à 19h30

à la salle de l'Age d'Or

Centre socio-culturel

Informations et
projections de films

Espagne - Portugal - Madère

Animatrice:
Micheline Dallaire,

coordonnatrice des voyages
de groupes

Voyagesen liberté

Spécial: Film -
Début de Baie-Comeau

Prix de présence:
1 voyage pour 2 personnes

Québec - Quebecair
Hébergement: 2 nuits à

l'Hôtel Hilton
(Minimum: 40 personnes

présentes)

Bienvenue à tous!

 

 

«Le Trait d’union 836»

Cabouge

Tu aimerais suivre des cour
; des jeunepossible à la maleraves donned

ques places et les

7

 
i ‘este guitare. Eh bien, €

SE les MARDIS SORE,

es cours gratuitement.

cours débutent le 8

Ballon sur glace -
Hockey-bottine
Tournol igloo 1985

i ‘inscrire au 6e
uipes intéressées a s'i

nopes qui se déroulera les 2223en

novembre procaine Oemasouiine
sa

5564. Les équi |

eines se partageront 5 200 $ en bourses

BIENVENUE  
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L’usine Stablex sous-exploitée
Les établissements in-

dustriels québécois re-
jettent régulièrement
des milliers de tonnes
de déchets. ll y a quel-
ques années, on se
contentait de les en-

fouir sous terre: ni vu,
ni connu! Cependant,
plusieurs enquêtes ont
dénoncé ia non-confor-
mité de nombreux dé-
potoirs du Québec. En
effet, on y a découvert,
à plusieurs reprises,
des déchets dangereux
n'ayant pas reçu de
traitement préalable-
ment à leur enfouisse-
ment. Ces produits ris-
quent ainsi de contami-
ner les cours d'eau ou
les sources d'eau pota-
ble situés à proximité.
On se souviendra d'ail-
leurs que l’ancien site
d'enfouissement sani-
taire de Baie-Comeau
avait été jugéillégal par
le ministère de l'Envi-
ronnement du Québec

qui en avait alors ordon-
né la fermeture. || fallut

quatre ans avant que le
dépotoir soit effective-
ment abandonné.

Pour aider à pallier ce
genre de situation (fort
répandue au Québec),

 

on a construit l'usine
Stablex spécialisée
dans le traitement des
déchets inorganiques
comme les acides, les
alcalis, les sels métalli-
ques. (Notons qu'il exis-
te également des re-
buts organiques tels les
phénols, les huiles, et
les solvants qui peu-

vent devenir inoffensifs

pour l'environnement
par d'autres procédés).
Cet établissement, si-
tué à Blainville, a été
inauguré en 1983 et
peuttraiter jusqu'à 100
000 tonnes de produits
par année. Pour ce fai-
re, on emprisonne les
résidus dans une struc-
ture cristalline en ajou-
tant des matériaux
semblables au ciment.
C'est ce qu'on appelle
le «Stablex». Les dé-

chets ainsi enrobés de-
viennent inoffensifs
pour le milieu naturel et
sont ensuite enfouis

dans le sol.

Malheureusement,

cette usine ne fonction-
ne pas à pleine capaci-

té, loin de là. On a mê-
me constaté que cer-
tains Etats américains,
tels que la Nouvelle-
Angleterre, profitent
plus de cette usine que
ne le fait le Québec.

Quand on songe que
l'implantation de cette
industrie a nécessité 20
millions de dollars, on

peut difficilement res-
ter indifférent. d'au-
tant plus, qu'encore
unefois, c'est l’environ-
nement qui en subit les
graves conséquences!

Marie-Claude Ouellet,
biologiste peur FAQTACH
(589-9101)
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Michel Desruisseau remporte
le tournoi de la Lique de pétanque

par J.-P. Fouquet

ENANNASNS

  

   
Letrio formé de Françoise Fréchette, Michel Desruisseau et Berthe Lagacé a
remporté les honneurs de la classe «A». La présidente de la Ligue de pétanque
de Baie-Comeau, Mme Proulx, les récompense.

 

   
C’est par le compte de 13 à 6 qu'ils se sont inclinés en classe «A». Il s'agit de
René Huard, Madeleine Houde et Marthe Pelletier. En classe «B», Ludger Mé-
thot assisté de Françoise Arsenault et Annette Derosby ont infligé à de très
grands joueurs de pétanque, soit le capitaine Claude Dumas, Géraldine Lajoie
et Roland Munger, une magnifique FANNY. Pourla classe «C», Valère Parent,
Jacqueline Plante et Gisèle Lirette ont défait par le compte de 13 à 9, la forma-
tion de J.-Charles Girard, Jeannine Michaud et Jacqueline Poirier.   
 

Le skip Raymond Burgess
remporte le tournoi d’initiation d’ouverture

 

Le relationniste du Club de curling, Donald Clavette, félicite les grands gagnants de la Normand Harvey par le compte de 9 à 4.

classe «A». Ce sontle skip Raymond Burgess, Louiselle Munger, Béatrice Bordeleau, Ç

Danielle Pitre qui ont défait par le compte de 15 à 4, la formation de Guy bélanger,
Monique Burgess, Guy Venneet Jacqueline Harvey.

 

   
     
  

2,

Gertrude Lévesque, administratric

Guy Chamberland, trésorier du club, remet les prix aux gagnants de la classe «Bw». Ce
sont Guy Gladu, Lorraine Murray, Erwin Di Piazza et mon confrère Paul Fortier. lis ont
pris la mesure du quatuor Lauréat Lévesque, Lucette Lévesque, Linda Vaickus et

par J.-P. Fouquet

  

Liste des tournois
avantles Fêtes:   

 

    1, 2 et 3 novembre:

Cashpiel

8, 9 et 10 novembre:

Tournoi du Président

  
    
  

  15, 16 et 17 novembre:

Tournoi des ELLES

22, 23 et 24 novembre:

Tournoi des Dindes

29, 30 nev. of

ler décembre:
Tournoi des Chevaliers

de Colomb

13, 14 ot 15 décembre:
Tournoi mixte régional
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e du club, remet les prix aux gagnants de la classe

«C». Ce sont Jean-Marie Méthot (skip), Claude Chouinard, Yves Lefrançois et Franci-
ne Harvey; ils ont remporté après abandon de la formation de Raymond Arsenault.
Raymond Côté, Annie Côté et lange Cité.
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( L’arroseur de St-Sacrement N
fait maintenant partie du Club Sélect

par J.-P. Fouquet  

  

 

  
Le vice-président de la Fondation André-Fortier a prononcé le mot de bienvenue et, par la
suite, à su bien cuire l’ami Herman à sa manière.

 

 

Une autre de nos belles voix de la région à pris la relève de Suzanne. H s’agit de Gladys
Tremblay qui nous a charmés par sa voix à deux reprises.

 

  
man Fournier était l'homme à cuire. La cuisson a été bien réussie avec la participation des chefs de cuisine
suivants: Clément Blouin, Michèle Marcotte, Réal Savoie, John Danis, Serge Francoeur, Guylaine Tremblay,

|

| Lundi soir dernier, se tenait à la Maison Joliet un autre bien cuit au profit de la Fondation André-Fortier. M. Her-

| Paul Fortier, Robin Gagné et Laurent Jean.

   

M. Paul Brisson, directeur régional des Editions Nordiques et commanditaire de la Fonda-
son. : remis une plaque-souvenir à Herman Fournier soulignant son intronisation au Club

ct.

 

Nous pouvons dire que notre ami Herman s'est très bien sorti du poëlon, et qu’il a très bien répondu
à ses dénigreurs.

    
       es . & IEAFa À ,

L’ami Herman et sa gentille épouse, Jesette dit «Les Boules», étaient très flers l'hen-
neur que la Fondation André-Fertier leur à fait de les lntroniser dans is club.
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MAISONS MOBILES 9
À LOUER

 

Maison mobile à louer, 12 X 60",
non chauffée, non éclairée. Pour
informations: 589-7614.

wo
Maison très propre à louer. Libre
immédiatement. 589-6514.

 

M ©
Maison unifamiliale à vendre,
28 X 41", 3 chambres à coucher,
la moitié du sous-sol fini. Située
au 57, rue Donald Smith. 50 000 $.
Après 17 h, 206-5758.

 

  MAISONS MOBILES @
A VENDRE  

Maison mobile 20 X 40', située au
44, Parc Murray, Pointe-Lebel.
Bonprix. 589-6257 ou 589-4443,

 

MOTOS
A VENDRE 9

Honda XR 500, 1985, à très bas
prix. 296-4154.

CHAMBRES \!
A LOUER 9

Chambre et pension. Personne
sérieuse. 296-4751 ou 296-3331.
Le
Chambre à louer, toutes commo-
dités comprises, située secteur
Mingan, pour homme seulement.

589-2012.
Les
Chambre à louer, près du centre
commercial. 589-2870.

 

LOGEMENTS 9
A LOUER

Logement 2 1/2 pièces, chaufté,
éclairé, laveuse et sécheuse four-
nies, Chute-aux-Outardes. 567-

8335.
-
Logement 5 1/2 pléces, non meu-
blé, non chauffé, fibre le Ter no-
vembre. 206-4981, rue Donald

Smith.
-
Grand logement 5 1/2 pièces,si-
tué St-Nom-de-Marie, libre le 1er
décembre, 505 $ / mois, chauffé.
Après 17 h, 296-3012.
-
Logement de 2 pièces, meublé,
chauffé et éclairé; aussi chambre
avec poèle,frigidaire, etc.; aussi
chambre seulement. Endroit pro-
pra et tranquille. 787, boulevard
Blanche.

 

avoue O

Datsun 310, 1981, manuel, 99 000
km, très propre, 2 900 $. 296-
2732.
Le
Dodge Aspen familial, 1977, au-
tomatique, porte-bagages, kit
touage. 1 500 $. 569-2094.
-
Honda Civic familial 1979, trans-
mission manuelle, 4 vitesses,
réparation à faire aux sagments
(rings). 1 200 $. 206-6388 le jour,
589-6280 le soir.
pe
Fourgonnette Toyota 1964, â
vendre pour cause de maladie,

27 000 km, bonne condition,
équipé au complet. 206-2686.
-—
Toyota Célica GT 1963, trés pro-

pre, 39 500 km. 206-2151.

Panel GMC 1977, fini campeur,
refait à neuf, bon prix. 296-4349.

Renault 5 GTL 1982, 43 000 km.
Après 17 h, 296-3077.

 

 

3 essieux de maison mobile au
complet (pneus, ressorts, es-
sioux) 300 $ pour le tout. 589-
145.

1 presse-personne médical
stéthoscope,  sphygmomano-
métre. 296-5758.

 

Oldsmobile Cutlass Suprême
1977, 68 000 milles, bonne méca-
nique, prix: 1 500 $. Ce prix com-
prend 4 pneus radiaux d'hiver
avec jantes. 296-3470.

Chevrolet Nova 1978, en bon état.
Système de son Yamaha et mobi-
ler de salon. 296-9741.

Renault GTL 1977, 700 $. 589-
4444.

DIVERS
A VENDRE 9

Divan à vendre, en très bon état.
296-3106.

1 paire de skis de fond en bois
de marque «Splitkein», 205 cm,
attelage et bâtons en bamboo,
1 paire de bottes de marque Alfa
(pointure 9 à 9 1/2). 296-1487.

Manteau d'hiver gris avec
et coupures noirs, à l'état de
neuf, grandeur 18 ans. Prix ral-
sonnable. Après 17 h, 206-4527.

Quatre roues 250, 1985, avec trai-
ler et winth laissé à 3500 $. Ba-
teau 18 pieds avec moteur 70 for-
ces (avec trailer). 206-3455 après
47h.

Piano électrique Yamaha, mo-
dele F15, neuf - prix: 2200 $,lais-
sé à 1800 $. 589-7349.

Equipement de gardien de but
pour adulte. 589-3980.

Ameublement de bureau comme
neuf: pupitre et bibliothèque fi-
ni chône, table de conférence,
12 chaises en tissu, fauteuil à
roulettes, classeur vertical belge,
armoires à papeterie beige, ves-
tlaire mural. 296-5758.

2 bicyclettes: 10 vitesses pour
homme et 3 vitesses pour fem-
me - 50 $ pourles deux; 1 réfrigé-
rateur blanc 13 pieds cubes à
50 $; planches de cèdre 8 pieds,
boufté pour finition, couvre
280 pleds carrés - 130 $. Après
17 h, 206-5758.

Fournaise 65 000 BTU avec sa
cheminée et réservoir 200 gal-
lons; une niche isolée pour chien;
une laveuse essoreuse; un lit
colonial avec sommier-caisse.
589-8582 après 17 h.

Réfrigérateur et cuisinière 30
pouces, propre - L'ensemble:

150$. 5606514
Four micro-onde «Kenmore» en
bon état, à bon prix. 589-8722
après 17 h.

AVIS
AUX INTERESSES

Des cours de céramique
seront donnés au 2, Place
Lasalle, Baie-Comeau.

Pour Information:
296-8060

 

«As-tu des problèmes
avec les drogues?»

  

Les narcomanes anonymes
peuvent peut-être t'aider.

RENCONTRES GRATUITES:
Mardi et Jeudi, à 20 h,

à l’église St-Nom-de-Marie
(sacristie) |

  

 
 

Exigences:
- Secondaire V

- Entraînement sansfrais

- Exclusivité de clients

- Clientèle établie. 
Carrière
d’avenir

Compagnie québécoise requiert les services de 1 re-
présentant(e) pour la Côte-Nord, pour la vente d'as-
surance accident-maladie.

- Posséder une automobile

- Revenu excédantla moyenne
- Grandevariété de produits

- Avantages sociaux complets

Pour entrevue confidentielle, composez:
589-7442 ou 724-8261,
demandezR. Bélanger.  

Réfrigérateur et poôle, 3 ans
d'usage; laveuse, essoreuse,
mobilier de salon, mobilier de
cuisine, plinthes électriques.

<%pA
Ville de

Baie-Comeau

APPEL D'OFFRES
ASSURANCES DE DOMMAGES

La Vilie de Baie-Comeau demande des
soumissions pour ses assurances de
dommages.

Toutes les conditions du présent appel
d'offres sont contenues au cahier des
charges qui peut être obtenu à compter
de 10 h (heure locale), le vendredi 1er no-
vembre 1985, aux endroits suivants:

Bureau directeur des communications
Mrme Michèle Levesque
Hôtel de Ville
19, avenue Marquette
Baie-Comeau,(Québec)
64Z 1K5

CONATEC INC.
Monsieur Claude Clément
2795, boul. Laurier
Bureau 100

Sainte-Foy, (Québec)
G1V 4M7

Sont admis à soumissionner, les cour-
tiers d'assurances, les agents d’assuran-

ces et les compagnies d'assurances qui

sont dûment autorisés à faire affaires au
Québec.

Un versement de 50 $ (chèque ou man-

dat-poste), à l’ordre de Ville de Baie-Co-

meau est requis pour obtenir un exem-

plaire du cahier des charges. Ce montant
n’est pas remboursable.

Un chèque visé au montant de 250 $, à
l’ordre de Ville de Baie-Comeau est éga-
lement requis de chaque soumissionnai-
re, à l'occasion de la remise de sa sou-
mission. Un seul chèque est requis, mé-
me si le soumissionnaire remet plus
qu'une soumission. Ce montant sera re-
mis à chaque soumissionnaire dont la
proposition n’aura pas été retenue.
Quant au soumissionnaire dont la propo-
sition aura été retenue, il aura droit à ce
remboursement uniquement lorsque les
contrats d'assurances auront été émis
conformément à sa soumission.

L'heure, la date,et l'endroit pourla remi-

se des soumissions sont fixés à 15 h
(heure locale), le 2 décembre 1985 au bu-
reau du conseiller juridique. Celles-ci se-
ront ouvertes publiquement le même
jour, à 15 h 05 (heure locale).

La Ville de Baie-Comeau ne s'engage à
accepter ni la plus basse ni aucune des
soumissions qui seront présentées et
n'encourt aucune obligation envers les
soumissionnaires.

Daté à Baie-Comeau,le 31 octobre 1985.

Régis Dionne
Consellier juridique

rue Ledoré. 589-5207.

 

19, avenue Marquette
Baie-Comeau, QC  G4Z 1K5 

Orgue Electone Yamaha B-55N,
deux claviers, un pédalier. 964,

AVOCATS
 

SABOURIN, SAVARD, NADEAU,
TREMBLAY, FRANCOEUR, LARUE,

DIONNE ETASSOCIES
Paul Sabouria, B.A LL L
 

Gaston Savard,C R TS
Joan Nadeau, DEC LL L Nous acceptons
Claude Tremblay, DEC LLL les mandats
Serge Francoeur, DEC LLM
Michdle Larue, DECLLE JSide juridique
Michel Dionne, LL L

231. boulevard Lasalle

296-4921
838, tue St-Joachim Québec
GIR 1X1 648-0771   
 

CHIROPRATICIENS

BENOIT BOISVERT
Docteur en chiropratique

 

Clinique chiropratique de Baie-Comeau
108, boul. Lasaile. Tél.: 296-4630

 

DENTUROLOGISTE

Yvan Bouret, D.D.
denturologiste

810, rue Bossé, Baie-Comeau

Paur rendez-vous le jour ou le Soir

@=B 589-7030

 

 

André
Element, ca

DENTUROLOGISTE
Sur rendez-vous

16Piece suite3104

Tél: 296-4822

 &
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À la demande générale

Lucie
Gascon
Harpiste

le dimanche 17 novembre 1985,
à 20 heures,

Centre socio-culturel

Admission générale:
10,00 $ adultes
en vente à compter du 28 octobre, à 7 h
5,00 $ étudiants, à la porte seulement

Billets - nombrelimité: 400

LeEESTIeee

Bertrand Gosselin
Centre socio-cuiturel

le vendredi 29 novembre 1985
à 21 heures

Service de bar

Billets: 7,00 $

Une collaboration financière du

Gouvernement du Québec
Ministère des Affaires culturelles
Direction Réglonale de la Côte-Nord

André Philippe
- Gagnon

le samedi 7 décembre 1985
à 20 heures

Cégep de Hauterive
Service de bar.

Pré-vente: 10,00 $
À l'entrée: 12,00 $

Tous les billets du Comité de spectacles sont une gracieuseté
de l'Imprimerie Baie-Comeau,Place LaSalle.

Billets en vente aux Provi-Soir de Baie-Comeau.

ssoame a la p@motiaggde la sai 1985-1986

 

 

 

 


